
SOLIDAIRE(S)

Se reconstruire
Octobre rose rappelle depuis 30 
ans l’importance du dépistage du 
cancer du sein. Mais lorsque la 
maladie est là, les soins de sup-
port aident à se reconstruire et à 
prendre le recul nécessaire pour 
devenir acteur de son combat 
contre la maladie.  
— P.  8-9

TRÈS HAUT DÉBIT

Vers les 100 % !  

Grâce à l'engagement du 
Département, la couverture du 
territoire en Très haut débit sera 
achevée dans les tout prochains 
mois, avec 4 ans d’avance sur le 
programme initial ! 
— P.    12-13

AUX ACTES

L’Atelier des 
transitions
Pour son premier anniversaire, 
l’Atelier des transitions lance une 
série de vidéos de vulgarisation 
scientifique. Les sujets traités sont 
décryptés par des techniciens et 
des scientifiques lot-et-garonnais. 
Au sommaire des premières 
émissions : la qualité de l’eau et le 
réchauffement climatique.  
— P.  14

Publication du Conseil départemental de Lot-et-Garonne. Direction de la communication, 47922 Agen Cedex 9. Tél. : 05 53 69 45 13. Fax : 05 53 69 45 16. 47magazine@lotetgaronne.fr - 47actus.fr. 
Directeur de la publication : Matthieu Stievet. Rédactrice en cheffe : Sandrine Tadiello. Rédaction : Sandrine Tadiello, Matthieu Stievet et Mathieu Dal'Zovo. Photographie de Une : Dépt. 47 - Xavier Chambelland 
au collège Jasmin à Agen. Maquette et mise en page : D’clics, Le Passage. Impression : CIMP Escalquens. Distribution : La Poste / Médiapost. Tirage : 180 000 exemplaires. Dépôt légal à parution ISSN : 1968-097X.  
Imprimé en France sur papier contenant du bois issu de forêts gérées durablement. Reproduction même partielle interdite sans autorisation. Journal disponible en braille ou en CD audio : 05 53 69 45 11.

Retrouvez toute l’actualité  
du Département  
sur 47actus.fr,  

Facebook et Instagram

COLLÈGES

OCTOBRE 2024 - N° 66
L’ACTUALITÉ DU DÉPARTEMENT DE LOT-ET-GARONNE

SUPPLÉM
ENT 

VALORIZ
ON

à l’i
ntér

ieu
r

2€ le menu !
Cette année encore, le prix du repas dans les restaurants scolaires 
des collèges publics est maintenu à 2 € maximum pour tous les 
demi-pensionnaires. Un engagement du Département qui participe 
au bien-être des collégiens et à la préservation du pouvoir d’achat 
de leurs parents.  — P. 6-7 



en 3 jours pour fêter le patrimoine médiéval 
                         au cœur du Sud-Ouest !
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La rentrée scolaire est déjà derrière nous. 
L'arrivée dans une nouvelle classe, la 
découverte d'un nouvel établissement, de 
nouveaux professeurs et de nouveaux amis… 
Le mois de septembre fait partie des périodes 
de transition qui marquent la vie des familles et 
de leurs enfants. Dans ces moments, le Conseil 
départemental a plus que jamais à cœur de 
répondre présent, particulièrement dans les 
collèges publics, qui relèvent de sa compétence.

J'ai pu personnellement mesurer, lors de 
mes déplacements à la rencontre des élèves, 
de la communauté éducative et des agents 
départementaux, les effets positifs de nos 
engagements pour améliorer la vie quotidienne 
au sein de ces établissements. Les avancées 
du « Plan collèges » et le lancement de son 
volet gymnases, comme le déploiement du 
numérique ou encore la convention éducative 
sont des facteurs clefs pour favoriser les 
apprentissages et l'épanouissement des jeunes 
lot-et-garonnais·e·s.

Offrir à nos enfants les mêmes chances de 
réussite, c'est aussi s'attacher à lever les freins 
financiers d'accès à une restauration scolaire 
de qualité ou à des activités extra-scolaires 
variées. C'est pourquoi, nous avons décidé de 
maintenir cette année encore, malgré l'inflation 
et l'augmentation du prix de l'énergie, le prix 
du repas à 2 € maximum pour tous les demi-
pensionnaires, de même que le Chèque asso. 

Toutes ces actions donnent corps à l'égalité des 
chances. Et nous en renforçons chaque jour les 
fondements, pas-à-pas.

Sophie Borderie
Présidente du Conseil départemental 
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Retrouvez-nous sur...

En bref
Comme il est de tradition, 
l’Hôtel du Département a 
ouvert ses portes lors des 
Journées européennes du 
patrimoine. Le 21 septembre, 
les visiteurs ont ainsi pu 
plonger au cœur des missions 
du Conseil départemental et 
explorer ses espaces, jusqu’au 
bureau de la présidente 
ou encore l’hémicycle. 
C’est aussi dans la cour 
d’honneur du bâtiment, dont 
la construction remonte 
au XVIIe siècle, qu’a été 
inaugurée la première œuvre 
du Fonds départemental d’art 
contemporain (lire page 20).
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Le Transbordeur 
lève le dernier verrou 
sur le Lot 

La seconde édition du 
Marché aux fleurs, aux 
plantes et aux arbustes 
a été un succès. Une 
quinzaine d’exposants 
et une dizaine d’ateliers 
ont animé la journée du 
21 septembre. Certains 
ont pu acheter des iris 
ou des rosiers, d’autres 
des vivaces et des 
plantes rares, ou encore 
des poteries. Jeunes 
et moins jeunes ont 
confectionné un hôtel 
à insectes, ont appris 
à bouturer ou à faire 
macérer des plantes 
pour les transformer 
en huile ! ValOrizon 
était également présent 
pour parler biodiversité 
et sensibiliser aux 
actions de réduction de 
déchets.

Scanner ce QRCode pour 
connaître les 58 projets 
lauréats du Budget 
participatif citoyen #3

Liste des 
lauréats

Les 58 projets lauréats de la 3e édition du Budget participatif citoyen ont été 
félicités le 5 septembre par Sophie Borderie et Laurence Lamy, vice-présidente 
en charge de la citoyenneté. Apprendre à nager, aménager un accueil adapté 
pour les personnes autistes et leurs familles, créer du lien pour rompre 
l’isolement, permettre aux personnes sourdes ou malentendantes de ressentir 
les sons… autant d’actions qui verront le jour grâce à l’aide du Département.

Ouverture d’un télé-service à la MDPH 47. La Maison départementale des personnes 
handicapées est toujours en quête d’améliorer la qualité des services rendus aux 
usagers. Aussi, le 1er juillet, un télé-service par l’application « MDPH en ligne » a été 
ouvert. Il facilite le recueil en ligne des demandes de compensation du handicap et 
leur suivi. Il permet la transmission dématérialisée et sécurisée des données prévues 
dans le formulaire de demande, des trois pièces justificatives obligatoires (le certificat 
médical, les justificatifs d’identité et de domicile) et des pièces complémentaires 
nécessaires. L’utilisateur peut suivre l’état d’avancement de son dossier et consulter les 
documents transmis par la MDPH au format numérique. 
Plus d’info : 05 53 69 20 50 ou contact@mdph47.fr

Rendez-vous le 24 novembre pour le grand retour de la Fête de 
l’arbre au Domaine agroécologique de Barolle. Pour l’occasion, 
le Conservatoire végétal de Montesquieu rouvre ses portes au 
grand public. Au programme : ventes d'arbres fruitiers de variétés 
anciennes, de plantes, de semences, exposition de fruits anciens, 
exposition et vente de produits artisanaux et du terroir. Animations, 
restauration et visite du site. Pour rappel, le Département aux côtés 
de la Région Nouvelle-Aquitaine n’a pas ménagé ses efforts pour faire 
renaître le Domaine. 
09 84 08 16 58 ou contact@domainedebarolle.fr

En 2024, le 
Département 
confirme son 
soutien à ValOrizon 
(Syndicat 
départemental 
de valorisation 
et de traitement 
des déchets), car 
réduire le volume 
de nos poubelles 
est l’affaire de 
tous. Aussi, votre 
journal « 47 » est 
accompagné d’un 
dépliant du syndicat 
qui met en place 
un programme 
de réduction des 
déchets aux côtés 
des collectivités 
en charge de cette 
compétence, avec 
le soutien de 
l'Ademe (Agence 
de l'environnement 
et de la maîtrise 
de l'énergie) et de la Région Nouvelle-Aquitaine. Un des enjeux 
majeurs de ce programme est de mettre en place des solutions pour 
sortir les biodéchets des poubelles noires ! Une fois triés à la source, 
ces biodéchets sont de véritables « ressources » ! Ils peuvent être 
valorisés soit en compostage soit en méthanisation. Le retour au sol 
de cette matière organique nourrit les jardins ou les terres agricoles, 
et le gaz issu de la méthanisation est valorisé. Pour rappel, chaque 
Lot-et-Garonnais produit en moyenne 622 kg de déchets ménagers et 
assimilés par an.

Avec 42 bastides reconnues, le Lot-et-Garonne est le département 
de Nouvelle-Aquitaine qui en compte le plus. C'est pourquoi le 
Département et l’Agence de développement et de réservation 
touristique 47 (ADRT47) ont décidé de mettre en lumière cette 
richesse patrimoniale et historique. Rendez-vous du 18 au 20 
octobre pour la 1re édition de « Bastides en fête ».

Tout le 
programme en 

scannant ce 
QRCode



4 5 DES FEMMES & DES HOMMES D’ICIÇA SE PASSE CHEZ NOUS !

Fiers de leur département (ils 
portent tous les 2 le numéro 
47), Romane et Jefferson-

Lee ont montré au monde entier 
l’excellence de la formation lot-et-
garonnaise. Premier à s’élancer dès 
l’ouverture des JO, Jefferson-Lee 
Joseph a grandement œuvré au 
succès de l’équipe de France de 
rugby à 7 (il fut le joueur le plus 
utilisé) pour dé cro-
cher l’or. Formé à 11 
ans à l’entente Duras/
Marmande/Virazeil/Sainte-Bazeille, 
il a rejoint le centre de formation 
du SUA en 2018 et il s’est lancé dans 
l’aventure à 7 en 2023. Désormais, il 
va découvrir le Top 14 à Perpignan 
sans oublier ses racines familiales 
et amicales lot-et-garonnaises. 

Elle aussi très attachée à son Lot-
et-Garonne, la basketteuse Romane 
Bernies tenait à présenter sa méd-
aille d’argent décrochée face aux 

Américaines à tout son entourage 
dès la fin de la compétition. 
« Malgré un agenda bien chargé, je 
suis évidemment passée par le Lot-
et-Garonne. Nous avons organisé 
un mo ment convivial avec tous 
mes proches pour présenter cette 
médaille d’argent que je regarde 
encore avec beaucoup d’émotion 
et qui est aussi la leur. Beaucoup 

de représentants de 
tous mes anciens clubs 
(Aubiac, Le Passage, 

Foulayronnes, Le Temple-sur-Lot) 
avaient fait le déplacement à Paris. 
Cela m’a fait chaud au cœur, car je 
n’oublie pas d’où je viens. J’étais 
d’ailleurs très heureuse d’arborer 
le numéro 47 que je porte aussi 
en championnat et de le montrer 
au monde entier », souligne la 
meneuse professionnelle de 
l’équipe de France qui est aussitôt 
repartie à Montpellier pour préparer 
une nouvelle saison.

De la pelouse du Stade de France jusqu’au  
parquet de Paris-Bercy, Jefferson-Lee Joseph 
(rugby à 7) et Romane Bernies (basket) ont fait 
briller le sport lot-et-garonnais lors des Jeux 

olympiques de Paris.

P O R T R A I T S

Nos médaillés olympiquesLa vie de nos villages

Aux côtés 
des territoires

Le Département reste le premier partenaire des 
communes. Une mobilisation plus que jamais décisive 
pour soutenir l’activité économique locale et remplir 

le carnet de commandes des entreprises.  
Tour d’horizon de quelques investissements et 

réalisations des derniers mois.

Antagnac
Des travaux de purge et 
de renouvellement de 

la couche de roulement, 
sur la D655, se sont 

déroulés en juillet. Ce 
chantier d’un montant de 
260 000 € a entièrement 
été pris en charge par le 

Département.

Saint-Barthélémy-
d’Agenais 

Fin août, l’aire de jeux a été 
inaugurée après deux ans de 

travaux. Le Département a 
participé à ce projet à hauteur de 

15 000 € (dispositif Facil*).

Marmande 
La couche de roulement 

de la D708 a été 
remplacée en juillet par le 
Département. Montant du 

chantier : 240 000 €.

Tonneins 
Fin août, les travaux 

de renouvellement de 
la chaussée de la D813 
ont été effectués par le 

Département (160 000 €).

Villeneuve-sur-
Lot et Penne 

d’Agenais
Les travaux sur la couche de 
roulement de la D661 se sont 
terminés mi-septembre. Le 
chantier d’un montant de 

445 000 € a été pris en charge 
par le Département.

Crédits photos : — Dép. 47 - Xavier Chambelland

LE TRÈS HAUT DÉBIT AVANCE...
NOUVEAU : vérifiez votre éligibilité  
à la fibre grâce à la carte interactive :  
https://www.lotetgaronne.fr/THD

0800 94 90 99 Service & appel 
gratuits

conseillers.numeriques@lgnum.com

Contactez nos 
conseillers numériques

Gabriel Tual Formé au SUA entre 2007 et 2017, le 
spécialiste du 800 mètres était l’un des grands espoirs de médaille 
pour l’athlétisme français après avoir été sacré champion d’Europe 
à Rome, champion de France et après avoir réalisé la 6e performance 
de tous les temps, début juillet, au meeting de Paris.

Qualifié sans difficultés pour la finale des JO, sa deuxième après 
Tokyo, l’athlète originaire de Prayssas a terminé à la 6e place (en 
1 min 42 s) d’une des courses les plus rapides de l’histoire. « Je n'ai 
pas de regret, j'ai tout donné. Ça n'a pas tenu jusqu'au bout, mais on va 
repartir l'année prochaine avec encore plus d'étoiles dans les yeux ! », 
a-t-il déclaré à l’issue de la course. 

La Sauvetat-du-Dropt 
Le Département a attribué une aide de 110 000 € pour la réalisation de 

8 logements et des espaces communs de l’Habitat partagé pour sénior. 
Membre de la CNSA (Caisse nationale de solidarité pour l’autonomie), 
il a aussi mobilisé 79 140 € pour les espaces partagés et l’adaptation 

des logements. Enfin, l’UNA Guyenne (association d’aide à domicile) en 
charge de l’animation de la vie partagée bénéficiera de l’AVP (Aide à la vie 

partagée), soit 5 000 € par an et par habitant éligible.

Lafox 
Le groupe scolaire de Lafox a profité des 
vacances d’été pour se faire une beauté. 

Objectifs : mieux répondre aux exigences 
énergétiques et aux besoins des élèves et 
des équipes éducatives. Le Département a 
versé 120 000 € pour ce projet dans le cadre 

du Facil*. 

Bruch
La 1re pierre du centre d’incendie et de secours de Bruch 

a été posée le 5 septembre. La livraison du CIS est prévue 
courant d’année 2025. Le Département participe à la 

rénovation / construction de ces établissements à hauteur 
de 33 % du montant des travaux à part égale avec le Sdis 

 et les communes concernées.

Damazan
Le Département 
a entièrement 

financé (275 000 €) le 
renouvellement de la 

couche de roulement du 
giratoire, sur la D8. Le 

chantier a eu lieu fin juillet.

L E  4 7  F A I T  P A R L E R  D E  L U I

Sorti en salle le 28 août, le film 
« Fêlés », avec notamment 
Pierre Richard, a été présenté en 
avant-première à Marmande, où il 
a été tourné. Le réalisateur lot-et-
garonnais, Christophe Duthuron, 
évoque la maison Arc-en-ciel dont la spécificité est 
d’être autogérée par des personnes fragilisées par un 
traumatisme.

La Base du Temple-sur-Lot a eu 
les honneurs de France 2 fin août. 
En effet, le JT de 20 h mettait en 
avant Benjamin Daviet, athlète 
paralympique aviron de haut niveau, 
s’étant préparé en Lot-et-Garonne.

La Revue de l’Histoire (n°105 – été 2024) a consacré 
un long reportage aux bastides lot-et-garonnaises. 
Preuve que la 1re édition de « Bastides en fête » est 
très attendue (du 18 au 20 octobre).

Retour triomphant de Corée d’Estelle Causse (lire 
page 21) avec l’équipe de France de Taekwondo où 
elle a glané deux médailles argent (sur l'épreuve 
par équipe mixte et sur l'épreuve individuelle fémi-
nines – 57 kg catégorie olympique) et 1 médaille 
d’or (sur l’épreuve en paire féminine – de 135 kg 
poids cumulés) lors de l’Open de taekwondo. Ce 
tournoi de très haut niveau est classé dans la 
catégorie G4 par la World Taekwondo, l'instance 

internationale de la discipline.  
Les tournois sont classés selon 
leur importance et leur niveau de 
compétition, les plus prestigieux 
étant les tournois de niveau G4,  
G6 ou plus.

Plusieurs médias de portée nationale (RTL, France 3 régions, 
Le Parisien…) ont réalisé des reportages sur la 1re édition de 
« La Fierté est dans le pré », organisée à Saint-Laurent le 14 
septembre, multipliant par trois son nombre d'habitants le 
temps d'une journée. Belle réussite pour cette initiative originale 
en milieu rural pour faire tomber les préjugés contre les 

personnes LGBTQIA +, promouvoir 
le vivre-ensemble et lutter contre 
toutes formes de 
discrimination.
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6 7À LA UNE À LA UNE

« On mange beaucoup de légumes et ils sont bio. Manger bio, 
c’est manger des choses sans pesticide ou produit chimique 
dedans. Ils ne viennent pas de loin et prennent pas trop la 
route. Ici, on mange tout ce qui est bon pour le corps. »
Un élève de 5e au collège Germillac de Tonneins

« Je suis un convaincu du bio. Cela apporte de la qualité aux 
produits que mangent les élèves, même si eux ne s’en rendent 
pas forcément compte. Au niveau apports nutritionnels, c’est 
aussi un gros plus. Je cuisine beaucoup avec des produits 
bio, même les garnitures aromatiques le sont, que ce soient 
l’oignon, le poivron, le champignon… Les fruits au maximum… 
Les lentilles du menu d’aujourd’hui venaient de la ferme 
Sain’BiOse, juste à côté à Lannes. »
Arnaud Schoen, chef cuisinier de Germillac. Le collège 
fait partie des 17 établissements bio engagés avec 43 % de 
produits bio dans sa cuisine.

« L’année dernière Lola était scolarisée dans un collège public 
de la région parisienne. Je payais le repas plus de 6 € et il était 
préparé dans une cuisine centrale hors de l’établissement. 
Alors j’avoue que découvrir le tarif pratiqué en Lot-et-Garonne, 
cela a été une bonne surprise. Le soir, Lola fait souvent des 
parallèles entre ce que je lui prépare et le menu du midi. C’est 
incroyable ! »
Aurélie, maman de Lola en 4e au collège Jasmin 

Qu’en pensent-ils ? 
L’alimentation d’un enfant 

a un impact direct sur son 
comportement à l’école et 

sur ses performances scolaires. 
Soucieux de la réussite de tous 
les jeunes lot-et-garonnais, 
le Département déploie dans 
les 24 collèges publics, depuis 
15 ans, le programme « Du 47 
dans nos assiettes ». Il s’agit de 

proposer à chaque menu des 
produits locaux, frais, de saison 
et le plus possible bio. D’ailleurs, 
17 collèges possèdent le label 
« Établissements bio engagés » 
(lire page 17). Pour de nombreux 
enfants, ce repas au collège est 
parfois le seul repas complet de 
la journée. Le dispositif répond 
donc à plusieurs enjeux : servir 
des plats équilibrés, continuer 
à améliorer la qualité des 
repas proposés, lutter contre 
le gaspillage alimentaire, et 
soutenir notre agriculture en 
privilégiant les circuits courts et 
en achetant des produits locaux 
et frais. 

En Lot-et-Garonne, la qualité 
des repas n’est pas synonyme 
de « facture salée » ! Le 
Département a décidé de 
maintenir un tarif de 2 € 
maximum. Depuis 2 ans, il s'est 
engagé à plafonner le coût du 
repas des demi-pensionnaires, 
malgré un coût de production 
bien plus élevé (9 € en tenant 
compte des matières premières, 
des frais de personnel et des 
coûts de l'énergie en constante 
augmentation). Cette aide 
considérable représente une 
économie annuelle d'au moins 
120 € par collégien demi-
pensionnaire, un coup de pouce 

significatif pour de nombreuses 
familles. Cette politique 
tarifaire ambitieuse, qui fait de 
l'accès à une alimentation de 
qualité pour tous une priorité, 
démontre encore la volonté du 
Département de promouvoir 
une égalité des chances pour 
tous les collégiens, quelle que 
soit leur situation économique. 
Le Département s’emploie 
ainsi à leur offrir les meilleures 
conditions d’apprentissage. 
Cet engagement se traduit par 
un projet ambitieux visant à 
faire des 24 collèges publics 
des lieux d’épanouissement et 
de réussite. Pour atteindre cet 
objectif, et faisant face à un 
contexte économique et social 
difficile, il continue de répondre 
présent notamment à travers le 
Plan collèges, le Plan e-collèges, 
le Plan gymnases (lire ci-
dessous). 

Qu'il s'agisse d'investissements 
dans les infrastructures, de 
l'amélioration des conditions de 
vie et d’étude, ou du soutien aux 
initiatives pédagogiques inno-
vantes avec la convention édu-
cative, chaque action est pensée 
pour accompagner au mieux 
les jeunes dans leur parcours 
scolaire et les préparer à devenir 
les citoyens de demain.

Quelque 12 300 jeunes 
fréquentent les collèges 

publics de Lot-et-
Garonne. Le Département 
met tout en œuvre pour 
favoriser leur réussite 

scolaire, mais aussi pour 
préserver le pouvoir 

d’achat de leurs parents. 
Aussi, cette année encore, 
le prix du repas dans les 
cantines est maintenu à 
2 € maximum pour tous 
les demi-pensionnaires.

—
 D

ép
. 4

7 
– 

X
av

ie
r 

C
ha

m
b

el
la

nd1,4
C’est le nombre de repas 

servis par le Département 
dans les collèges publics 

au cours d’une année 
scolaire

million

 Collèges

Préserver le pouvoir d’achat des familles

—
 T

hi
er

ry
 B

re
to

n

Nicolas Lacombe,  
1er vice-président  
en charge des Politiques 
éducatives et des Collèges

Le Plan collèges est 
réalisé à plus de 70 %, 

soit 58 M€ de travaux 
engagés ou réalisés. Il se 
déroule dans les délais et les 
conditions prévus. Ce qui est 
une bonne nouvelle pour nos 
12 000 collégiens. Cela reflète 
la volonté du Département 
de garantir aux jeunes un 
environnement éducatif de 
qualité, alliant excellence, 
développement durable et 
inclusion. »

Le point sur les plans
Le Plan collèges vise à améliorer 
les conditions d’accueil et de 
réussite des collégiens avec une 
enveloppe de 83 millions d’euros. 
Il s’articule autour de quatre 
axes : adapter les infrastructures 
à l’évolution des effectifs et aux 
exigences pédagogiques, garan-
tir le fonctionnement technique 

des établissements, assurer 
l’accessibilité pour tous les 
élèves et contribuer aux objectifs 
de transition énergétique. Au 
programme cette année : res-
tructuration du collège Chaumié 
à Agen (11,52 M€ / achèvement 
prévu en 2025), rénovation du 
collège Grammont à Port-Sainte-
Marie (5,42 M€ / livraison en 
novembre), travaux au collège 
Ducos à Agen (3 M€ / livraison 
en décembre), travaux d’isola-
tion thermique par l’extérieur du 
collège Asperti à Penne (1,1 M€), 
projets du collège Rostand 
(Casteljaloux) et restructuration 
du collège Germillac à Tonneins 
(4 M€ chacun), amélioration de 
la performance énergétique au 

collège La Rocal (Bon-Encontre - 
550 000 €) et rénovation du col-
lège Jasmin (Agen - 590 000 €). 

Le Plan gymnases entre 
dans sa phase d’application. 
Après concertation avec les 
communes de Casseneuil et 
de Penne-d’Agenais, les deux 
premières interventions sur 
les gymnases communaux 
sont au stade de l’étude, tout 
comme la réhabilitation du 
gymnase départemental de 
Moncany à Fumel, assurée par le 
Département (livraison en 2026). 

Le Plan e-collège (1,2 M€ chaque 
année) a permis d’accélérer la 
modernisation des équipements 
informatiques des collèges, 
désormais raccordés en totalité 
au réseau Internet à Très 
haut débit, et de lutter contre 
les inégalités et la fracture 
numérique sur le territoire. En 

parallèle, le matériel réformé 
intègre une filière locale de 
reconditionnement informatique 
(Tr@nsnumeric) permettant de 
reconfigurer ces équipements et 
de créer une offre à prix solidaire, 
à destination des familles 
modestes.

Un chèque de 50 €
Le «  Chèque asso  » est également reconduit afin de favoriser la 
pratique culturelle, sportive ou de loisirs des jeunes. Les élèves dont 
les familles sont bénéficiaires de l’Allocation de rentrée scolaire 
(ARS),  scolarisés en collège public, privé ou Maisons familiales 
rurales (4e et 3e pour les MFR) et les jeunes de moins de 18 ans 
bénéficiaires de l’Allocation d’éducation de l’enfant handicapé 
(AEEH) peuvent profiter d’une aide de 50 € pour leur adhésion à une 
association, un club sportif ou une école d’enseignement artistique 
par exemple. Ce chèque est attribué par le 
Département. Inscription au Chèque asso jusqu'au 
31 octobre sur www.lotetgaronne.fr

Plus d’info, flashez ce QR Code

Écoutez l'émission radio 
de la rentrée

COLLÈGES

POUR UNE ANNÉE 
SCOLAIRE RÉUSSIE,

NOUS VOUS 
ACCOMPAGNONS 

PAS-A-PAS

Plaquette distribuée à tous 
les collégiens des 24 
établissements publics  
de Lot-et-Garonne.



Renouer avec son corps, re-
trouver la bonne gestuelle, 
libérer ses émotions… 

Sandrine Viannay 
propose des 
séances de mé-
diation équine. 
« Les patientes 
évoluent à pied, 
dans un cercle avec 
un cheval en liberté, une discus-
sion non verbale s'installe alors, 
laissant place à la magie du 
moment », explique-t-elle. Dans 
son écurie de Saint-Damien à La 
Sauvetat-de-Savères, elle a fait 
le choix « de travailler avec des 
femmes ayant des problèmes 
de santé, ayant besoin de se 
reconnecter à elle pour repartir, 
pour reprendre de l’énergie ». La 
thérapeute équine a baptisé ses 
séances « cheval miroir », car « le 
cheval scanne la personne qu’il 
a en face. Il perçoit ses blocages, 
ses émotions… Son comporte-
ment traduira l’état d’esprit de 
cette personne. D’où "cheval 
miroir". Tous les trois – la pa-
tiente, le cheval et moi-même – 
nous faisons un réel travail de 

communication. » La patiente 
doit pouvoir mettre des mots 
sur ses maux. Plusieurs axes 
sont alors travaillés : « affectif et 
émotionnel », « psychomoteur », 
« relationnel et social » et enfin 
« cognitif ». Objectifs : ressen-
tir et exprimer ses émotions 
(tristesse, colère…), lâcher prise, 
retrouver la bonne posture, libé-
rer le mental, retrouver confiance 
en soi, résoudre un problème… 
« Le cheval est bienveillant. Il va 
mettre en avant les qualités de 
la patiente pour lui permettre de 
reprendre confiance en elle et de 
se remettre en mouvement. En 
effet, il lui démontre que lever 
ses blocages et avancer est pos-
sible ! »

Marie-Agnès 
Arcas travaille 
elle aussi sur 
l’estime de soi 
qui est souvent 
malmenée par le can-
cer et ses traitements. La socio-
esthéticienne crée un climat 
de confiance avec la patiente. 
« Cela lui permet de libérer plus 

facilement ses émotions, de 
s’évader, d’oublier le long par-
cours du traitement, d’accepter 
sa nouvelle image et d’apprendre 
à la mettre en valeur. » Les soins 
qu’elle propose sont personna-
lisés : maquillage, soin relaxant, 
soin du visage… Marie-Agnès 
intervient au plus près des 
malades puisqu’elle exerce à la 
clinique Calabet, à l’hôpital de 
Nérac, au centre de radiothérapie 
oncologie de moyenne Garonne 
(Cromg) à Agen et au comité de 
Cancérologie. Elle propose aussi 
des séances de Nursing touch 
qui consiste à effleurer la peau 
pour stimuler des récepteurs 
déclenchant le plaisir. « Les 
équipes de santé peuvent ensuite 
intervenir dans un climat plus 
serein pour réaliser par exemple 
une séance de chimio. »

Carole Leloup inter-
vient elle-aussi 
dans les hôpi-
taux et parfois 
à domicile. La 
socio-coiffeuse 
a fait le choix 

d’accompagner les personnes 
les plus fragiles atteintes de 
cancer. « Cela me tenait à cœur », 
explique-t-elle simplement. Une 
convention la lie étroitement à 
La Ligue contre le cancer et aux 
hôpitaux de Villeneuve-sur-Lot et 
de Fumel. « J’interviens en soins 
palliatifs. J’aide la personne à se 
sentir mieux, à apaiser la douleur 
l'instant de la séance… Je peux 
par exemple faire de petits mas-
sages légers du cuir chevelu ou 
une simple coupe de cheveux. » 
Ce sont dans ces moments que 
les confidences se font. « J’ap-

porte du confort et du réconfort. 
Les personnes en soins palliatifs 
veulent partir dignement, laisser 
une dernière belle image d’eux… » 
Carole prodigue les soins sou-
haités en fonction du stade de la 
maladie et des effets des traite-
ments. « C’est un métier d’adapta-
tion. » Lorsque la chimiothérapie 
entraine la chute des cheveux, 
elle aide la patiente à trouver une 
solution de remplacement capil-
laire personnalisée (perruque, 
turban, turban franges…). Elle lui 
apprend à se familiariser avec 
sa nouvelle image, à ressentir un 

mieux être, à retrouver une identité et 
sa dignité. Attentive aux autres, elle 
n’oublie pas les proches aidants qui 
la sollicitent aussi. « Ils ont le droit 
eux aussi de prendre du temps pour 
s’occuper d’eux. Cela leur fait du bien 
et c’est nécessaire pour la suite. »

La sophrologue Carole 
Savattez reçoit ses 
clientes dans son 
cabinet de Gon-
taud-de-Nogaret. 
Elle se rend au 
domicile de la patiente 
si elle ne peut pas se déplacer. Sa 
zone d’intervention est le grand 
marmandais. Spécialement formée 
pour recevoir des patientes atteintes 
de cancer, Carole intervient égale-
ment pour La Ligue contre le cancer 
47. Les séances permettent de mieux 
gérer les effets secondaires des 
traitements, d’améliorer la récupéra-
tion ou de préparer une intervention 
(mastectomie par exemple). Elles se 
composent d’exercices de relaxation 
dynamique (contraction, décontrac-
tion musculaire) ce qui permet une 
remise en mouvement douce du 
corps et d’une visualisation positive 
(suggestion mentale d’images pour 
faire émerger des ressentis positifs). 
Les séances sont transmises en audio 
ce qui permet à la patiente de prati-
quer en toute autonomie. La sophro-
logie permet de prendre conscience 
de ses ressources, de les mobiliser, 

de les renforcer pour être acteur 
dans son parcours de soins. Ces 
soins concernent aussi les hommes 
atteints du cancer du sein.

Il existe de nombreux autres soins de 
support comme la réflexologie, la psy-
chologie, la diététique… Tous aident la 
patiente à prendre le recul nécessaire 
pour devenir acteur de son combat 
contre la maladie. Elle peut en faire 
la demande à tout moment de son 
parcours de soins que ce soit pendant 
ou après les traitements. Les équipes 
soignantes sont là pour l'aiguiller vers 
le bon spécialiste. Les séances de 
soins de support sont financées (sous 
conditions) par l’association Action 
cancer 47 qui rayonne sur tout le 
département avec 3 antennes à Agen, 
Miramont et Montayral, par La Ligue 
contre le cancer qui propose aussi 
des ateliers dans ses locaux à Agen, 
Villeneuve et Marmande, et par le 
Comité cancérologie 47. 
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MODE D'EMPLOI

ASSISTANT·E MATERNEL·LE

LOTETGARONNE.FR

CONTACT 
sante.pmi@lotetgaronne.fr

Pour aller 
plus loin
• Portrait de Justine Beguerie, 

diététicienne sur 47actus.fr
• Manifestations Octobre 

rose, page 23

Les patientes atteintes du cancer du sein peuvent bénéficier de 
soins de support. Ils viennent en complément au traitement et 

sont indispensables pour améliorer la qualité de vie des malades. 
Objectifs : réduire les effets secondaires des traitements, préserver 
l’autonomie, renforcer l’estime de soi et favoriser le rétablissement. 

Rencontre avec une thérapeute équine, une socio-esthéticienne, une 
socio-coiffeuse et une sophrologue.

➜ Un·e assistant·e maternel·le c’est quoi ?
Le métier d’assistant·e maternel·le (dont la journée mondiale a lieu le 19 no-
vembre) est une profession réglementée de la petite enfance. Pour l’exercer, 
il faut avoir reçu un agrément de la part du Département. Un·e assistant·e 
maternel·le propose un mode de garde d’enfants à son domicile. Le profes-
sionnel peut accueillir jusqu’à 4 enfants âgés de 0 à 18 ans. Il accompagne 
les jeunes enfants dans leur éveil et leur autonomie. Il leur prodigue les soins 
quotidiens. Il peut aussi s’occuper des repas si cela est convenu avec la 
famille. Les parents sont les employeurs : ils doivent établir un contrat et des 
fiches de salaire. Il peut aussi exercer son métier hors de son domicile en se 
regroupant avec 1 à 3 collègues en Maison d’assistants maternels (MAM). 

➜ Comment devenir assistant·e maternel·le ? 
Après une procédure d’évaluation pouvant aller jusqu’à 3 mois, la 
personne reçoit un agrément du Conseil départemental valable sur 
tout le territoire français sous conditions. Elle pourra ainsi accueillir des 
enfants à son domicile ou en MAM.

➜ Où retirer le dossier de demande ? 
Pour obtenir l’agrément, la personne doit assister à une réunion de 
pré-agrément organisée tous les mois par le Conseil départemental à 
différents endroits du Lot-et-Garonne. Le métier et ses attendus lui sont 
expliqués et un dossier de demande peut alors être retiré. Il précise 
l’ensemble des pièces nécessaires au dépôt d’une demande. 

➜ La formation obligatoire
Une fois l’agrément obtenu, avant de pouvoir exercer, la personne doit suivre 
une formation obligatoire, gratuite et organisée par le Département dans les 
9 mois suivant la demande d’agrément. Elle s’organise en deux parties :
• 80 h avant l’accueil du premier enfant. Elle traite de l’accompagnement et 

l’éveil des petits enfants ainsi que de leur sécurité psycho-affective. Les 
candidats reçoivent également un enseignement sur les gestes de premiers 
secours et sur l’ensemble de la partie administrative liée à leur futur métier : 
contrat, rémunération, droits et obligations ;

• 40 h dans les 3 ans après l’accueil du premier enfant. Elle complète la 
première partie de la formation et permet un échange de pratiques entre 
les assistant·e·s maternel·le·s déjà en exercice.

➜ L’agrément
L’assistant·e maternel·le reçoit son agrément sous deux conditions 
principales :
• Les professionnelles de la Protection maternelle et infantile (PMI) du 

Département visitent, une ou plusieurs fois, le logement devant accueillir 
les enfants. De nombreux points sont contrôlés comme la sécurité, la bonne 
tenue, les différents espaces de soins, de jeux et de sieste. Une contre visite 
peut être nécessaire si certains points doivent être améliorés. Un référentiel 
confort, hygiène et sécurité a été établi afin de préciser les attendus dans 
les conditions d’accueil. Il est remis lors de la réunion de pré-agrément.

• Des entretiens sont menés par les travailleuses médico-sociales référentes 
du territoire de résidence du demandeur pour permettre de s’assurer de 
la motivation et des capacités du candidat. Le niveau de français et de 
communication de l'assistant·e maternel·le est évalué au cours de ces 
entretiens.

➜ Les délais
Les services départementaux ont 3 mois pour traiter et répondre à la 
demande. Si l’agrément est délivré, il est valable pour une durée de 5 ans. 
Le renouvellement est à l’initiative de l'assistant·e maternel·le qui doit le 
faire minimum 3 mois avant la date butoir.

➜ Quelques chiffres 
• 1 186  assistant·e·s maternel·le·s dont 195 exerçant dans une des 71 MAM
• 4 338 places en accueil individuel au domicile des assistant·e·s 

maternel·le·s ou en MAM

Octobre rose 

Se reconstruire 

L’activité physique régulière 
est bénéfique pour la santé !
La pratique régulière d’une 

activité physique adaptée à 
l’état de santé de chacun est 

bénéfique. Elle joue un rôle positif 
dans la prévention et l’évolution 
de diverses pathologies dont le 
cancer. Pendant le traitement, elle 
contribue à l’amélioration de la 
qualité de vie des malades. C’est 
d’autant plus vrai chez les patients 
initialement sédentaires. Parmi 
les bienfaits identifiés, on peut 
noter notamment une meilleure 
tolérance aux traitements, une 
meilleure qualité du sommeil, une 

diminution des épisodes dépres-
sifs, mais aussi une baisse du 
risque de diminution de la masse 
musculaire. 

Afin de favoriser une offre d’activi-
tés physiques et sportives adaptée, 
la Ligue contre le cancer multiplie 
les partenariats avec les associa-
tions sportives et propose dans ses 
locaux à Agen ainsi qu’à Ville-
neuve et à Marmande des séances 
de gym douce et de pilates. De son 
côté, Action cancer 47 organise de 
nombreuses manifestations (Ran-

do rose, Garo’Run, rugby à toucher, 
les samedis bleus…) et propose 
des défis : 4L trophy, rallye Aïcha 
des Gazelles… Depuis peu, l'asso-
ciation a mis en place le coaching 
rose personnalisé. Les patientes 
peuvent faire une séance avec un 
coach formé sport santé.
De leur côté, les clubs sportifs 
assurent des séances en direction 
des femmes désireuses de faire 
du sport : tir à l’arc, canoë, rugby…
Depuis 2020, le Lot-et-Garonne 
dispose aussi d’une instance 
départementale de coordination 

Sport-Santé-Bien-être (SSBE) 
à laquelle siège le Départe-
ment, de maisons sport-santé, 
bien-être et d’une coordinatrice 
Peps (Prescription d'exercice 
physique pour la santé). Objec-
tif : favoriser la lutte contre la 
sédentarité et le développement 
de la prescription médicale sur 
ordonnance, notamment en 
direction de personnes atteintes 
de maladies chroniques ou 
affections longues durées. 

www.peps-na.fr

Marylène Paillarès  
Vice-présidente en charge 
du Sport, de l’Égalité femme-
homme et de la Lutte contre 
les discriminations

 Conscient des bienfaits 
de l’activité physique 

sur la santé, le Départe-
ment participe aux travaux de 
l’instance départementale de 
coordination Sport-Santé-Bien-
Être (SSBE). »
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Action cancer 47
2, rue de l’Argenterie à Agen
06 67 34 28 07 
actioncancer.lg@gmail.com

La Ligue contre le cancer
33, rue Camille-Desmoulins à Agen
05 53 66 08 34 
cd47@ligue-cancer.net

Comité cancérologie 
7, quai Dr Calabet à Agen
05 53 66 56 32 
comite.cancerologie47@gmail.com

Séance de gymnastique douce dans les locaux de la Ligue contre le cancer à Agen.



Le Lot-et-Garonne propose plus 
de 110 formations supérieures 
et universitaires. L’offre s’élargit 
régulièrement grâce au travail 
entrepris par le Département 
avec notamment l’Université de 
Bordeaux.

Ouverte l’an dernier, 
avec une dizaine 
d’élèves, la licence 

professionnelle « Révision 
comptable » enseignée sur le 
campus du Pin à Agen a doublé 
ses effectifs cette année. Elle 
répond ainsi à l’attente des 
élèves issus des différents 
BTS comptabilité-gestion du 
département et à la demande 
des cabinets lot-et-garonnais 
en quête de collaborateurs 
locaux. « En restant en Lot-
et-Garonne, les étudiants 
bénéficient du même niveau 
de formation qu’à Bordeaux et 
sont proches des professionnels 
du secteur avec qui nous 
travaillons étroitement : cabinets 
d’experts-comptables, services 

comptabilité de PME… Très 
flexible, cette licence permet aux 
élèves de rejoindre ensuite le 
marché du travail en qualité de 
collaborateur comptable junior 
ou de poursuivre en Bac +4 et 
5 dans l’audit et le contrôle de 
gestion, en attendant que cette 
formation complémentaire 

soit proposée dès la rentrée 
2025 par le lycée Saint-Caprais 
à Agen », se félicite Bastien 
Bezzon, responsable de cette 
licence pro. Travaillant en bonne 
intelligence, sans concurrence, 
les structures de formation du 
département (campus du Pin, 
faculté d’économie, lycées, 

IUT) bâtissent donc une filière 
comptable complète. Un projet 
qui met en avant la qualité de 
l’enseignement universitaire 
à Agen, soutenu par le Conseil 
départemental. Rappelons que 
le programme de cette licence 
est le même que celui proposé à 
Bordeaux et que les professeurs 
(experts-comptables, salariés 
du social et du fiscal ainsi que 
des enseignants de lycée) sont 
essentiellement lot-et-garonnais. 

À la rentrée 2025, l’offre 
continuera de s’étoffer puisque le 
Département et l’Agglomération 
d’Agen sont en train de travailler 
avec le collège de santé de 
l’Université de Bordeaux pour 
ouvrir un master Infirmier en 
pratique avancée (IPA) à Agen. 
Ce diplôme offrira la possibilité 
aux infirmier·e·s de disposer 
de compétences élargies qui 
relèvent du champ médical. 
Les professionnels quant à 
eux pourront bénéficier d’une 
formation continue dans le cadre 

d’un nouveau cursus d’études 
spécialisées. Autres avantages : 
fixer les professionnels en Lot-
et-Garonne et ainsi combattre 
les effets de la désertification 
médicale. 

Plus d’info sur la licence pro 
« Révision comptable » :  
prc.agen@u-bordeaux.fr
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L’histoire « Des abeilles de 
Malescot » démarre en 
2011 quand le domaine 

n’est alors qu’une exploitation 
agricole traditionnelle de 
cultures de céréales (tournesol, 
sorgho, blé…). « Notre père a 
repris l’exploitation pour la 
convertir en Bio. Il a installé une 
dizaine de ruches pour le plaisir 
et j’ai immédiatement été séduite 
par les prouesses des abeilles 
et le monde de l’apiculture », 
confie Manon Charle, l’aînée de 
la famille. Elle a ensuite entraîné 
dans son sillage sa sœur cadette, 
Clara, puis quelques années plus 
tard, son petit frère Benjamin. 

Initiée par son père formé 
dans un rucher-école du 
département, Manon se lance 
dans une activité professionnelle 
d’apiculture après avoir suivi 
différentes formations qui 
l’amèneront à passer 3 mois en 

Nouvelle-Zélande, dans l’une 
des plus grosses exploitations 
de l’hémisphère sud. Là, elle 
apprendra de nouvelles pratiques 
apicoles. C’est en 2021 que la 
fratrie crée l’entreprise « Les 
Abeilles de Malescot » avec 
l’idée de défendre une apiculture 
biologique respectueuse de 
l’environnement et du bien-être 
des abeilles. Très rapidement, 
l’entreprise développe une 

nouvelle offre de produits 
transformés à base de miel, cire, 
gelée royale et propolis : miels 
aux fruits, bonbons au miel, 
thés, infusions… La qualité des 
produits séduit de nombreux 
clients venant à la boutique 
ouverte à Bouglon avec l’arrivée 
de Benjamin qui écrit un 
nouveau chapitre de l’histoire 
des Abeilles de Malescot. 

Réunie dans l’entreprise 
familiale, la fratrie s’organise et 
commercialise ses différents 
produits en dehors du Lot-
et-Garonne grâce au travail 
de Benjamin et Clara. Après 
un magasin à Bordeaux, Les 
abeilles de Malescot essaiment 
leur délicieuse production à 
Lille et depuis début juillet à 
Nice. Si 90 % des produits sont 

transformés et fabriqués à 
Bouglon, en s’appuyant le plus 
possible sur des fournisseurs 
locaux (cartons, pots, capsules, 
étiquettes…), la partie cosmétique 
est réalisée par un laboratoire 
basé en Bretagne. « Nous avons 
élaboré ensemble la formule pour 
créer nos crèmes, baumes et gels 
douche avec notre miel et notre 
cire. Ensuite, il nous renvoie 
les produits finis », explique 
Manon qui s’occupe sur place de 
la production et de la boutique 
pendant que Benjamin est en 
charge de la commercialisation 
France et Clara de l’export. 

C’est au gré de rencontres lors 
de salons professionnels que la 
famille Charle a pu nouer des 
contacts avec des plateformes 
numériques, telles qu’Ankorstor 

et Faire, leur permettant de 
vendre leur production (dont 
80 % est classée Bio) jusqu’aux 
États-Unis où la clientèle est 
sensible au Made in France, 
à la qualité et à la traçabilité 
des produits. Disponibles dans 
plus de 500 points de vente 
partout en France, les produits 
des abeilles de Malescot, où 
travaillent une vingtaine de 
salariés, sont également en 
vente sur le site de l’entreprise 
familiale.

Les abeilles de Malescot
1515, route de Fauconneau
47250 Bouglon
05 53 88 48 25 / 09 55 64 01 35
Ouverture :  
du Lundi au Vendredi de 9 h à 
12 h et de 14 h à 18 h
domainedemalescot.fr

Apiculture

Le meilleur des abeilles 

Valérie Tonin  
Vice-présidente du 
Département en charge de 
l’Enseignement supérieur

            Le Département  
             se mobilise 
          pleinement pour 
toujours renforcer 
son partenariat avec 
l’Université de Bordeaux. 
L’objectif est de permettre 
à tous les étudiants lot-et-
garonnais de bénéficier 
de formations supérieures 
de qualité, ici dans le 
département, au plus près 
de chez eux. »

—
 D

R

10 TERRE DE RÉUSSITE

Enseignement supérieur 

Comptabilité, santé… 
l’offre de formations s’étoffe

La Classe à horaires aménagés 
(Cha) est un dispositif d’édu-
cation artistique et culturelle 
permettant aux élèves de collège 
d’approfondir leurs connais-
sances et leurs pratiques dans 
un domaine artistique spéci-
fique. Si les Cham (musique) 
existent déjà et participent à 
des projets départementaux 
initiés par le Département 
comme Chœur en scènes, les 
Cha cinéma et danse font leur 
apparition.

Terre reconnue par le 7e 
art, le Lot-et-Garonne 
développe une filière 

professionnelle sur les métiers 
du cinéma. La Classe à horaires 
aménagés Cinéma (Chac) du 
collège Paul-Froment de Sainte-

Livrade accueille depuis la 
rentrée une quinzaine d’élèves 
de 6e. Au programme :  2,5 heures 
de cours pratiques chaque 
semaine et des rencontres 
avec des professionnels du 
cinéma. « Nous faisons partie 
des 5 nouvelles classes ouvertes 
en France, la seule en Nouvelle-
Aquitaine, sur les métiers liés 
au cinéma dans la continuité du 
dispositif déjà mis en place ces 
dernières années avec le cinéma 
l’Utopia et l’Atelier de pratique 
artistique Cinéma (Apa). C’est un 
projet important pour un collège 
comme le nôtre, classé en REP 
(Réseau d’éducation prioritaire), 
que d’apporter de la culture 
aux élèves », souligne Pascal 
Rover, principal du collège qui 
a bénéficié du soutien financier 

du Conseil départemental pour 
l’achat de matériel neuf (caméra, 
logiciel de montage, prise de son, 
ordinateur…).

Du côté d’Agen, la Cha Danse 
(Chad) ouvrira à la rentrée 2025 
au collège Chaumié. Les élèves 
de 6e viendront de toute la 
France et seront sélectionnés en 
partenariat avec le conservatoire 
à rayonnement départemental 
d’Agen. L’établissement a 
déjà recruté un professeur 
d’EPS (Éducation physique et 
sportive) spécialisé en danse et 
a ouvert en septembre un atelier 
permettant à une dizaine d’élèves 
de 6e de consacrer 2 heures 
hebdomadaires à la danse, avec 
le concours des professeurs 
du conservatoire. « C’est une 

1re marche avant la Chad ! En 
janvier, nous bénéficierons aussi 
d’une salle dédiée à la danse 
entièrement financée par le 
Département », explique Éric 

Mesli, principal du collège de 
Chaumié qui connaît un vaste 
programme de restructuration de 
la part du Département (11,52 M€ 
de travaux au total).

Art 

Le cinéma et la danse 
entrent au collège

2 tonnes de miel par an  Avec plus de 500 ruches (200 pour la production 
et les autres pour maintenir et renouveler le cheptel) réparties sur les 300 ha de l’exploitation, Les 
abeilles de Marescot produisent plus de 2 tonnes de miel chaque année. À Bouglon, le cheptel 
est composé d’abeilles buckfast et caucasiennes. Si la production est arrêtée pendant l’hiver, les 
abeilles n’hibernent pas. En s’appuyant sur leurs réserves de nourriture, elles sont occupées à 
maintenir, à tour de rôle, la température de la ruche autour de 15° et effectuent quelques vols de 
propreté occasionnellement avant le retour des beaux jours.

Au domaine de Malescot à Bouglon, les 
abeilles élevées par la famille Charle 
évoluent dans un véritable paradis.  

Au milieu des haies et des points d’eaux 
qui leur sont spécialement réservés, elles 
travaillent en toute sérénité pour produire 

un miel de haute qualité.  
Ce nectar est ensuite vendu partout en 

France (notamment dans 4 magasins dont 
le dernier vient d’ouvrir à Nice),  

mais également à l’étranger. 

—
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Manon  s’occupe  de la production et de la boutique de Bouglon. 
Son frère Benjamin est en charge de la commercialisation 
France et sa sœur Clara de l’export.

La Classe à horaires aménagés Cinéma (Clac) a ouvert au collège 
de Sainte-Livrade-sur-Lot à la rentrée. 

La licence Révision comptable au Pin à Agen a doublé ses effectifs 
à la rentrée.Manon et son père



—
 D

ép
. 4

7 
– 

X
av

ie
r 

C
ha

m
b

el
la

nd

—
 D

ép
. 4

7 
– 

X
av

ie
r 

C
ha

m
b

el
la

nd

—
 D

ép
. 4

7 
– 

X
av

ie
r 

C
ha

m
b

el
la

nd

—
 T

hi
er

ry
 B

re
to

n

—
 Is

to
ck

—
 D

ép
. 4

7 
– 

X
. C

.

—
 D

ép
. 4

7 
– 

X
av

ie
r 

C
ha

m
b

el
la

nd

2017

Lancement 
des travaux de 
déploiement de 
la fibre, prévus 
en 2 phases 
jusqu’en 2028

2017
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Achèvement 
du Plan 

d’adressage

Accélération 
exceptionnelle du 
déploiement avec  
la 100 000e prise ! 

Fin des travaux  
de la zone RIP*. 

 Les foyers de cette zone 
sont raccordables au 

Très haut débit.

Fin des travaux 
de la zone AMEL*

Fin des 
travaux 
de la zone 
AMII*

Malgré la crise sanitaire et 
grâce à la mobilisation des 
équipes, le déploiement de 
la fibre optique se poursuit 

sur tout le département. 
Près de 70 000 foyers 

peuvent s’abonner à la 
fibre optique.

Avant 2017

2018

2022

2021

2019

TERRE DE RÉUSSITE

1res souscriptions aux 
abonnements Très haut 
débit sur la zone RIP*

¼ des foyers lot-
et-garonnais sont 
raccordables

Arrivée de la fibre dans 
les 1ers foyers 

Lancement du « Plan 
d’adressage » afin 
de normaliser les 
adresses dans toutes les 
communes du Lot-et-
Garonne, et permettre à 
terme le raccordement 
à la fibre

Concertation sur tout le 
territoire auprès des élus et des 
habitants, sous impulsion de 
Pierre Camani, alors président 
du Conseil départemental

Création du syndicat mixte 
« Lot-et-Garonne Numérique » 
pour assurer la mise en œuvre 
de ce projet pharaonique

Approbation de la carte du 
déploiement de la fibre dans le 
Lot-et-Garonne

Le numérique occupe une 
place centrale dans notre 
quotidien. L’accès à une 

connexion de qualité est devenu 
pour beaucoup une évidence… 
Et pourtant, le risque d’assister 
à l’abandon de pans entiers du 
territoire national était grand ! 
Lorsque l’État a réservé aux 
opérateurs privés le déploiement 
de la fibre optique dans les 
zones urbaines et rentables, 

et laissé aux Départements 
la charge de le déployer dans 
les zones rurales jugées 
moins rentables, le Conseil 
départemental s’est pleinement 
saisi du sujet pour relever ce 
grand défi. Les opérateurs 
privés ayant la charge des plus 
grandes agglomérations, sans 
l’intervention du Département et 
celle du syndicat Lot-et-Garonne 
Numérique seules 14 communes 

auraient été couvertes par le Très 
haut débit.

Un projet ambitieux et 
une stratégie gagnante
Grâce à une approche 
innovante, ce vaste chantier 
a été mené avec efficacité ! 
Cette performance est le fruit 
d’un choix déterminant du 
Conseil départemental et du 
syndicat mixte Lot-et-Garonne 

Numérique : une coopération 
public-privé. En 2019, le 
Département de Lot-et-Garonne 
a été le 1er Département à mettre 
en place ce modèle mixte, ce qui 
a permis de raccourcir les délais 
et de réduire les coûts pour les 
collectivités.

Le succès du projet de 
déploiement du Très haut 
débit a été rendu possible 
par la détermination du 
Conseil départemental, 
l’engagement du syndicat Lot-
et-Garonne Numérique, et le 

soutien de l'ensemble des 
intercommunalités, de la Région 
et de l'État. Ce nouveau réseau 
facilitera la démocratisation 
des usages numériques, 
permettant à chacun de 
bénéficier d’une connexion 
Internet rapide et fiable pour le 
télétravail, l'éducation, l’activité 
économique, les services de 
santé, les loisirs, et bien plus 
encore.

En 2016, lorsque le Conseil départemental s’engage à apporter la 
fibre à 100 % des Lot-et-Garonnais, c’est un programme de longue 

haleine qui se profile pour 12 ans… 
Grâce à l'engagement du Département, la couverture du territoire 

en Très haut débit sera achevée dans les tout prochains mois,  
avec 4 ans d’avance sur le programme initial.

Chiffres clés   
· 8 ans de travaux

· 200 000 foyers 
raccordés

· 305 communes à 
raccorder à la charge du 
Conseil départemental, 
soit 80 % des communes 
couvertes

Très haut débit

Vers les 100 % ! 

0800 94 90 99 Service & appel 
gratuits

Les conseillers numériques sont à l’écoute pour accompagner les habitants dans l’accès  
au Très haut débit et trouver des solutions adaptées au besoin de chaque usager, un seul numéro :

2024 20252023

2020

Laurent Capelle 
Conseiller départemental 
délégué au Numérique

Le déploiement du Très haut débit en Lot-et-Garonne est bien plus qu’une simple 
avancée technologique, c’est un acte fort de solidarité. Nous avons refusé de laisser 

des pans entiers du territoire à l'écart. Pour relever ce défi ambitieux, nous avons choisi 
une stratégie collective, réunissant les forces publiques et privées. Désormais, le réseau de 

fibre optique offre aux Lot-et-Garonnais des opportunités nouvelles pour échanger, créer, et 
entreprendre. »

Vérifiez votre éligibilité à la fibre 
grâce à la carte interactive :  

https://www.lotetgaronne.fr/THD

Signature de 
l'accord pour les 

zones AMEL* 
avec Orange

3 zones de 
déploiement  
· AMII : zones urbaines dites 

« rentables » mises en place en 
2010, réservées aux opérateurs 
privés (Agglomération 
d’Agen, Villeneuve-sur-Lot, et 
Marmande)

· RIP (Réseau d’initiative 
publique) : zone sous la 
responsabilité du Conseil 
départemental via le syndicat 
mixte Lot-et-Garonne 
Numérique

· AMEL (Appel à manifestations 
d’intention d’investissement) : 
zone déployée par Orange, dans 
le cadre du partenariat signé 
avec le Département en 2019
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Tous à vélo !

LE
 C

O
IN

DU BÉNÉVOLAT

Créée en 2008, Vélocité en Agenais est une association très 
dynamique. Elle s’engage à développer l'usage quotidien du vélo et 
à l’intégrer dans les projets d'infrastructures pour donner plus de 
place aux déplacements actifs.

Membre de la FUB (Fédération des 
usagers de la bicyclette) et de 
l'AF3V (Association française pour 

les véloroutes et voies vertes), Vélocité en 
Agenais s’engage, à travers de nombreuses 
actions de sensibilisation menées par des 
bénévoles passionnés, 
à développer l'usage 
quotidien du vélo et 
à l’intégrer dans les 
projets d'infrastructures pour donner plus de 
place aux déplacements actifs. Interlocutrice 
désormais incontournable des décideurs (sur 
la circulation, la sécurité et le confort des 
cyclistes), l’association participait en mai 
dernier aux tables rondes sur le bénévolat, 
organisées par le Conseil départemental, afin 
de présenter notamment son dernier projet : 
RéparR Ton Vélo. 

« C’est un atelier participatif de réparation de 
vélos qui a ouvert ses portes début septembre 
dans un bâtiment, situé place Saint-Joseph 
en face de la mairie du Passage, mis à notre 
disposition par la municipalité. L’idée est 
d’apprendre à réparer son vélo, avec l’aide 
d’un bénévole. Nous avons une équipe d’une 
dizaine de bénévoles qui se relaient les 
mercredis après-midi (15 h-18 h) ou samedis 
(9 h 30-midi). Cet atelier est gratuit pour nos 
adhérents mais ouvert à tous en échange 
d’une petite participation financière de 5 €. 
Elle nous permet d’acheter des pièces neuves 
que nous ne pouvons pas récupérer sur des 
vélos donnés. L’idée est partie d’un don de 
vélo-cargo. Cela nous a incité à créer un 
atelier mobile avec le Creuset (association 
d’insertion sociale) et la Mission locale. 
Plusieurs jeunes ont appris à réparer des 
vélos. L’association joue un véritable rôle 
social », explique Martine Puig, présidente de 
Vélocité en Agenais. 

Agissant pour convaincre les décideurs de 
favoriser la mobilité active et de créer des 
aménagements sécurisés, l’association, 
en lien avec Villeneuvois à Vélo et VéLot, 
travaille avec le Conseil départemental.  

« Il s’agit surtout d’assurer une continuité 
des itinéraires cyclables entre les villes 
et de créer un réseau prioritaire lisible 
pour les cyclistes. Le Département a des 
compétences depuis peu pour ce type de 
projet, on sent qu’il est à notre écoute », ajoute 

Martine Puig. Vélocité 
en Agenais organise 
aussi d’autres actions 
telles que Mai à Vélo pour 

promouvoir la pratique du vélo ou bien encore 
Cyclistes brillez qui sensibilise les gens sur 
l'importance d'un bon éclairage pour rouler 
en sécurité.

Être bénévole à Vélocité 

en Agenais…
Nombre de bénévoles

• 75 bénévoles de tous âges, dont 12 sont 

dédiés à l’atelier RéparR Ton Vélo au 

Passage d’Agen

Temps d’engagement

• 1 heure, 1 demi-journée, 1 dossier à monter. 

De manière régulière ou ponctuelle, toutes 

les bonnes volontés sont bienvenues.

Pas besoin d'être mécanicien.ne, ni cham-

pion.ne cycliste

Zone d’intervention

• Agen et son agglomération (surtout 

première couronne)

Vos missions

• En dehors des principales actions 

de sensibilisation ou de réparation, 

organisation de balades conviviales à 

vélo et aussi des balades « techniques » 

pour proposer des améliorations sur la 

« cyclabilité » d’un quartier

Être bénévole ça rapporte !

• Faire partie d'un réseau sympa, aller à 

la rencontre de publics variés, prendre 

confiance et toujours apprendre

À qui s’adresser

• Martine Puig, la présidente

En savoir plus

• www.velocite47.fr ou la page 

Facebook : velociteagen
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Lieu de fabrique culturelle 
de proximité installé à 
Villeneuve-sur-Lot, la 

Cabane est également un espace 
de vie sociale et familiale où 
se croisent quotidiennement 
des personnes venues de 
tout horizon. Créé en 2017 par 
des passionnés de l'enfance, 
d'ouverture culturelle et 
de pédagogie, le lieu réunit 
sous son toit des riverains, 
artistes, professeurs, parents et 
animateurs engagés. Objectif : 
faire émerger en centre-ville 
un espace dédié à la famille et 

aux projets culturels collectifs 
porteurs de sens et de lien social 
entre les habitants. En créant 
ensuite l’association « Heures 
Vagabondes », qui gère La Cabane, 
le lieu est officiellement devenu 
un « Espace de vie sociale » grâce 
à l’agrément délivré par la Caisse 
d'allocations familiales. « Nos 
actions poursuivent plusieurs 
objectifs tels que promouvoir le 
plaisir du moment partagé en 
famille et avec d'autres familles, 
en mobilisant tous types de 
supports culturels et artistiques, 
ou bien encore conforter le lien 

parent-enfant en proposant 
des moments de bien-être et 
de réflexion sur la parentalité », 
précise la présidente d’Heures 
Vagabondes, Anne-Marie Frias, 
fervente défenseure du vivre-
ensemble et du lien social.

Avec la mobilisation de 20 
bénévoles, la Cabane organise 
donc différentes activités 
(séances de sport et de bien-être, 
atelier de couture, d’écriture 
et de lectures, médiations 
citoyennes…). Elle permet aussi à 
des jeunes de faire leurs premiers 
pas dans la vie active grâce aux 
contrats en service civique. Cette 
année, la jeune villeneuvoise 
Estelle Tournie a ainsi vécu une 
« expérience très enrichissante » 
pendant ses 8 mois de présence, 
en service civique, à raison de 
24 h par semaine. « Après avoir 
vécu à Marseille et Toulouse, j’ai 

voulu revenir à Villeneuve pour 
me rapprocher de ma famille 
en vue de l’arrivée d’un heureux 
événement. C’est en cherchant 
du travail dans la bastide que je 

suis tombée par hasard sur la 
Cabane qui cherchait un service 
civique. J’ai pris énormément de 
plaisir à m’occuper de l’animation 
auprès des enfants, mais aussi 

avec les adultes de l’atelier de 
couture. En plus de créer du lien 
social intergénérationnel, l’équipe de 
la Cabane nous laisse carte blanche 
pour proposer des idées en lien 
avec nos projets personnels. Moi 
qui ai fait des études dans les arts 
du spectacle, j’ai pu par exemple 
organiser des échanges entre des 
artistes et des enfants ou bien 
encore participer à des ateliers 
d’écriture. » La présence de jeunes 
en service civique, grâce à l’aide 
financière du Département (qui 
finance le reste à charge), permet 
ainsi à l’association villeneuvoise de 
mettre en place de nombreux projets 
qui sont ensuite repris et développés 
par les autres volontaires de ces 
contrats réservés aux jeunes âgés 
de 16 à 25 ans (jusqu’à 30 ans en 
situation de handicap). 

C’est par ce biais que la Cabane 
est d’ailleurs très active sur les 
réseaux sociaux dont les contenus 
sont régulièrement enrichis par les 
jeunes qui se sont succédé auprès de 
cette association très dynamique.

  L’Atelier des transitions 
est un réservoir d’idées qui 
va traiter du réchauffement 

climatique et de l’effondrement 
de la biodiversité. Ces deux 
thèmes ont été choisis car nous 
sommes dans un contexte 
particulier où l’actualité évoque, 
malheureusement, de plus en 
plus souvent ces sujets. Il faut 
trouver le moyen de les traiter 
et pour cela le Département a 
décidé de travailler avec des 
techniciens et des scientifiques 
présents sur le territoire », 
explique Paul Vo Van, conseiller 
départemental responsable 
de l’Atelier des transitions. Le 
groupe de réflexion et de veille 
notamment composé d’élus, 
de scientifiques et d’experts, 
s’est déjà réuni plusieurs fois 

pour travailler sur le biochar 
et la qualité de l’eau. La séance 
de fin novembre portera sur le 
traitement des bio-déchets. 

Mais, changer les comporte-
ments passe inéluctablement 
par la sensibilisation et l’infor-
mation du grand public. Mieux 
connaître et comprendre un 
sujet permet en effet d’agir pour 
modifier une habitude, respecter 
son environnement, économiser 
une matière première, gérer ses 
consommations d’eau ou d’éner-
gie par exemple. Aussi, l’Atelier 
des transitions s’est doté d’émis-
sions vidéos de vulgarisation 
scientifiques d’une quinzaine 
de minutes chacune. « Elles 
permettent de comprendre les 
phénomènes scientifiques qui 

régissent notre quotidien et 
de rendre compte, de manière 
ludique, des solutions et idées 
mises en œuvre ou à mettre en 
œuvre pour s’adapter aux boule-
versements du climat et de notre 
environnement », résume Paul 
Vo Van qui s’improvise anima-
teur le temps de la série. 

La 1re vidéo parle de la qualité de 
l’eau. « Un sujet dont on entend 
régulièrement parler », souligne 
le conseiller départemental qui 
a alors interviewé le spécialiste 
de la question, Roger Ben Aïm, 
fondateur de l’IFTS (Institut de 
la filtration et des techniques 
séparatives) à Foulayronnes. 
L’invité des deux autres vidéos 
est Jean-François Berthoumieu, 
directeur de l’ACMG (Association 

climatologique de moyenne 
Garonne). Le climatologue 
revient sur l’eau et explique 
le CO2. « On parle beaucoup 
du changement climatique 
notamment dû à l’activité 
humaine qui libère trop de CO2. 
Mais, il y a des solutions simples 
pour le séquestrer dans nos 
sols. » Visionner ces vidéos, 
c’est l’assurance d’apprendre. 
Au sommaire des prochaines 

vidéos : « semer la biodiversité, 
les expériences de récoltes 
de graines sauvages pour 
recréer des prairies naturelles 
adaptées au Lot-et-Garonne », 
« l’hydrogène, énergie d’avenir ».

Le Département permet aux associations 
de recruter des services civiques à 

moindre coût.  

Pour son premier anniversaire, l’Atelier des transitions lance 
en nouveauté une série de vidéos de vulgarisation scientifique. 

Les sujets traités sont décryptés par des techniciens et des 
scientifiques lot-et-garonnais. Au sommaire des premières 

émissions : la qualité de l’eau et le réchauffement climatique.  

Service civique

Un premier pas dans la vie active

Atelier des transitions

Le Lot-et-Garonne décrypte

E X E M P L E

Chaîne de l’Atelier  
des transitions

CONSEIL DES JEUNES DE LA PROTECTION 
DE L'ENFANCE 
Les jeunes du CJPE se réuniront le 28 octobre en plénière à l'Hôtel 
du Département pour poursuivre les débats et continuer à travailler 
à l'élaboration de propositions collectives d'amélioration sur les 
thématiques qu'ils ont choisies : « La santé et le bien-être des jeunes en 
protection de l'enfance » et « L'accompagnement du quotidien ».
Avant cette date, certains d'entre eux auront l'occasion d'assister et 
de témoigner à la 3e édition de Réussite 47 qui met à l'honneur près de 
100 jeunes confiés à l'aide sociale à l'enfance du Lot-et-Garonne ayant 
obtenu un diplôme, une formation qualifiante ou une certification 
professionnelle durant l'année scolaire 2023-2024.  

EN BREF…
Conseil consultatif citoyen
Le 12 septembre, le CCC a approuvé son rapport autour de cinq thématiques : 
« la gestion de l'eau », « la crise du bénévolat », « le slow tourisme », « les 
mobilités douces » et « les aidants ». Il l'a remis à la présidente du Conseil 
départemental lors de la session de clôture de leur mandat de trois ans,  
le 19 octobre.  

Conseil départemental des jeunes
Les élections pour élire les nouveaux conseillers jeunes sont en cours dans 
les établissements volontaires, collèges publics et privés de Lot-et-Garonne, 
Maisons familiales rurales (MFR) 
et Instituts médico-éducatifs (IME). 
Les nouveaux membres du CDJ se 
réuniront en plénière d'intégration le 
8 janvier. Tout au long de leur mandat 
de deux ans, ils travailleront sur la 
politique jeunesse du Département 
en proposant notamment un 
projet/dispositif inédit aux élus 
départementaux.

Estelle Tournie, en service civique à l'association La Cabane à Villeneuve-
sur-Lot, entourée d'Anne-Marie Frias, la présidente, et de Mathilde Perarnaud, 
coordinatrice de projets culturels et sociaux.
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Émilie Maillou 
Conseillère départementale 
déléguée à la Jeunesse

Le Département 
contribue au 

financement du reste à 
charge (110 euros/mois) pour 
chaque jeune volontaire recruté 
en mission de service civique 
au sein de ces associations. 
Une démarche gagnant-
gagnant, pour les jeunes 
comme pour les structures qui 
les accueillent. »
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Roger Ben Aïm, fondateur de l’IFTS (Institut de la filtration et des 
techniques séparatives) à Foulayronnes avec Paul Vo Van, conseiller 
départemental en charge de l'Atelier des transitions. 

Plus d’info sur la mission  
Service civique 47
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Tomatille, Roupette, 
Tara, Omelette, Taboulé, 
Tartine et Luciole et le 

reste du troupeau pâturent 
tranquillement dans les bois 
et les prairies de la ferme de 
Tendou à Parranquet. Les 
52 chèvres, la quinzaine de 
chevreaux et les quatre boucs 
Poséidon, Ulysse, Zeus et 
Vulcain ont à leur disposition 
quelque 30 hectares. « Elles 
sont dehors toute l’année et 
mangent toutes les jeunes 
pousses qu’elles trouvent, tous 
les ligneux, c’est-à-dire les petits 
arbres, les arbustes, les buissons, 
les broussailles », explique 
Bénédicte Huttinger. Les chèvres 
sont en effet des cueilleuses et 
de très bonne débroussailleuses. 
« Elles ne vont pas forcément 
là où elles voudraient. Elles 
pâturent dans des parcs afin 
que certaines zones leur soient 
inaccessibles pour laisser le 
temps à la végétation de se 

régénérer, sinon elles mettraient 
tout à nu. Il faut savoir gérer 
leur environnement. Elles sont 
en liberté conditionnelle ! » 
Bénédicte et son compagnon 
Rémi Bourcy sont très soucieux 
de respecter la saisonnalité et 
les cycles. Ils n’utilisent pas 
de produits chimiques ou de 
grains OGM. Ils pratiquent la 
Bio comme une évidence dans 
le respect de l’animal et de la 
nature. D’ailleurs chaque chèvre 
possède un prénom. « On les 
a adoptées en venant nous 
installer ici. Elles font partie 
de la famille. » Toutes ont une 
robe différente qui permet de les 
reconnaître. Omelette a les poils 
blancs autour des yeux. Tara a 
les oreilles beiges et le poil blanc 
alors que Tartine est grise avec 
le dessus du dos noir… « Nous 
avons voulu un troupeau bariolé 
et nous croisons plusieurs races 
afin de retrouver de la rusticité, 
principal trait de caractère que 
nous souhaitons développer. 
L’autre conséquence de ce choix-
là est de n’avoir aucune chèvre 
qui se ressemble, plutôt utile 
pour les différencier ! »

L’aventure a débuté le 15 février 
2022 pour le couple. « Du jour au 
lendemain, nous nous sommes 
retrouvés dans un lieu qu’on 
ne connaissait pas avec deux 
enfants en bas âge (4 et 7 ans) 
et avec une cinquantaine de 
chèvres. » L’ancienne éleveuse 
vendait son exploitation pour 
effectuer une reconversion 
professionnelle, tout comme le 
jeune couple. Rémi était saison-
nier dans l’agricole, gardant des 
troupeaux de brebis en alpage 
l’été et tondant ces mêmes 
troupeaux en bergerie l’hiver. 
Bénédicte, avec son master de 
lettres, a été enseignante en 
lycée professionnel durant 2 
ans. « Je n’étais pas à ma place. 

NATURELLEMENT 47 NATURELLEMENT 47

Le Département s’engage
Depuis 2017, le Département a soutenu l’installation de 28 
nouveaux agriculteurs élevant des caprins, dont 16 avaient le 
projet de faire de la vente directe et 13 avaient choisi de produire 
en agriculture biologique. Le montant de l’aide forfaitaire a été 
porté en 2024 à 8000 € en conventionnel. Il reste identique pour 
l’élevage et a été bonifié à 12 000 € pour le Bio.

Du fromage  
mais pas que…
La filière caprine, c’est aussi :
• Des glaces au chèvre
• De la laine de chèvre angora
• Des yaourts
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Quelques 
chiffres   
23 producteurs laitiers qui 
gèrent chacun un effectif 
moyen de 375 chèvres (une 
chèvre donne en moyenne 
700 litres de lait par an)
27 producteurs de 
fromages dont l’effectif 
de troupeau varie entre 
40 et 65 chèvres et qui 
transforment environ 
400 000 litres par an
3 producteurs mixtes (lait 
et fromage)
2 engraisseurs de 
chevreaux
4 producteurs de chèvres 
Angora avec production de 
Mohair
2 producteurs qui 
confectionnent des savons

La filière caprine
Au-delà des 55 éleveurs professionnels recensés, elle concerne 
plus de 200 fermes détentrices de caprins selon le Groupement de 
défense sanitaire. 14 690 animaux sont recensés (source Agreste) 
en 2022 et les élevages sont répartis majoritairement dans le 
nord-est du département, bien que l’on en trouve sur l’ensemble 
du territoire.
L’association Agrobio47 recense 9 élevages caprins bio en activité 
principale et 13 en activité secondaire. Cela représentait 917 
chèvres bio en 2022 pour 1 103 ha exploités. 

Avec 22 éleveurs en bio et 55 en élevage 
conventionnel, la filière caprine mérite d’être 

connue, d’autant plus que les produits issus des 
fermes sont nombreux et variés : viande, lait, 

fromage mais aussi du mohair  
et même du savon ! 

R E N C O N T R E

Semaine de la Bio

La chèvre est dans le pré…

Cela ne me plaisait vraiment 
pas. Alors sur un coup de tête, 
j’ai pris mon vélo et j’ai fait le 
tour de France pour faire du 
woofing dans les fermes durant 
une année. » Là, elle apprend à 
travailler dans les exploitations 
bio. Elle croise le chemin de 
Rémi à Gap en Hautes-Alpes lors 
d’une formation. Une fois leur 
BPREA obtenu (Brevet profes-
sionnel responsable d’exploi-
tation agricole), ils décident de 

s’installer en bio, bien évidem-
ment ! Ils pensaient trouver une 
ferme dans ce département, 
mais leur recherche fut vaine. 
« C’est vraiment par hasard et 
par le bouche à oreille qu’on se 
trouve aujourd’hui ici, en Lot-et-
Garonne. On n’avait jamais mis 
les pieds dans ce département. » 
Ils ont été surpris de l’accueil 
chaleureux et bienveillants qu’ils 
ont rencontré. « Les agriculteurs 
des alentours nous ont aidés, 

soutenus et encouragés », se 
rappellent-ils.
Pour les aider à démarrer, ils 
lancent une campagne de 
financement participatif sur la 
plate-forme Miimosa, dédiée 
à l’agriculture. « L’idée était de 
récolter des fonds pour acheter le 
troupeau. En échange du don, la 
personne pouvait parrainer une 
chèvre et lui donner un nom. » 
Le Département a aussi sou-
tenu les jeunes éleveurs en leur 

octroyant une aide forfaitaire 
pour leur installation en Bio. 
Deux ans, plus tard, ils volent de 
leurs propres ailes et produisent 
leurs fromages : tomme, fro-
mage très frais, crémeux, sec, 
fromage blanc. Bénédicte est 
dans le laboratoire tous les jours, 
après les traites du matin et du 
soir. Pour écouler la production, 
ils vont sur les marchés de 
Monflanquin et de Villeréal*, 
et vendent aussi sur place à la 
ferme, le lundi soir. « Nous avons 
bloqué un créneau d’une heure le 
lundi soir, juste après une visite 
guidée de la ferme. Faire visiter 
l’exploitation aux personnes 
est important pour expliquer 
notre travail et faire découvrir 
nos produits », précise Rémi. 
Les éleveurs fromagers vendent 
aussi de la viande de chevreau. 
« Elle est très peu consommée, 
car peu connue. Pourtant, c’est 
une viande maigre, pas du tout 

grasse. Son goût est très fin, 
très doux parce que les mères 
pâturent à l’extérieur et que les 
chevreaux tètent leurs mères 
jusqu’à ce qu’ils soient sevrés. » 
Les chevreaux restent le plus 
longtemps possible sous la mère, 
malgré le manque à gagner. En 
effet, durant ce temps d’allaite-
ment, Bénédicte et Rémi ne font 
pas de fromages avec le lait ! La 
séparation se fait lorsque l’ani-
mal pèse entre 15 et 16 kg. C’est 
à ce moment-là que la collecte 
du lait peut reprendre. « Nous 
essayons de nous améliorer 
chaque jour d’avantage », conclut 
humblement le couple qui trouve 
aussi d’autres débouchés comme 
la confection de savon. 

* Marchés de Monflanquin tous les 
jeudis matins, de Villeréal tous les 
samedis matins. Vente à la ferme les 
lundis de 17 h 30 à 18 h 30. Et visite 
guidée de la ferme le lundi de 16 h 30 
à 17 h 30. 

Gaec La ferme de Tendou         
3253 Route de Tendou
47210 Parranquet
lafermedetendou@gmail.com
06 48 01 84 55
https://www.instagram.com/lafermedetendou/

Collèges

Des cantines 
engagées dans 
le bio
Lors du marché Bio du 30 novembre, le Département va 

officiellement remettre le diplôme « Établissement bio engagé » 
à 10 collèges. Créé par l’association interprofessionnelle 

Interbio Nouvelle-Aquitaine, ce label récompense les établissements 
proposant plus de 20 % de produits bio dans leurs cantines, comme le 
préconise la loi Egalim de 2018. Le Département n’a pas attendu cette 
date pour développer son programme « Du 47 dans nos assiettes ». 
Ce dispositif fait en effet depuis 2011 la part belle aux produis frais, 
locaux, de saison et issus de l’agriculture biologique. Aujourd’hui, 17 
collèges (7 ont déjà été labellisés en 2023) sur 24 mettent au moins 
22 % de bio dans leur menu ! Certains collèges comme Lavardac, 
Tonneins et Duras en proposent même plus de 30 %. Le champion 
est sans nul doute le collège de Castillonnès avec 41,55 %. Le 
Département ambitionne d’atteindre 100 % des collèges labellisés 
d’ici fin 2025.

10 collèges labellisés en 2024
Bon-Encontre (22,71 % de bio dans ses menus), Casseneuil (22,81 %), 
Monflanquin (22,86 %), Dangla à Agen (23,08 %), Jean-Moulin 
à Marmande (25,6 %), Chaumié à Agen (25,88 %), Crochepierre 
à Villeneuve (25,93 %), Le Passage (26,16 %), Anatole-France à 
Villeneuve (26,22 %) et Lavardac (30,96 %). 

Renouvellement du label EBE pour les 
7 collèges primés en 2023
Ducos à Agen (25,08 %), Monsempron-Libos (26,84 %), Castelmoron 
(27,32 %), Jasmin à Agen (28,36 %), Tonneins (30,39 %), Duras (33,56 %) 
et Castillonnès (41,55 %). 

Danielle Dhélias  
Vice-présidente en 
charge de la Ruralité, du 
Développement durable et de 
l’Environnement. 

            Qu’elles soient 
            marginales ou au 
       contraire très dévelop-
pées en Lot-et-Garonne, 
toutes les filières 
sont soutenues par le 
Département qui octroie 
des aides à l’installation 
de jeunes agriculteurs. 
Cette aide est majorée si 
l’installation se fait en Bio.
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Agenda  
• Du 25 novembre au 1er 

décembre : semaine du 
Bio sur l’ensemble du 
Lot-et-Garonne 
Programme sur  
www.lotetgaronne.fr

• 30 novembre à l’Hôtel du 
Département à Agen : 
marché bio



Un randonneur dépense 
en moyenne 60 € 
par jour et le Lot-et-

Garonne a la plus forte densité 
de randonneurs licenciés en 
Nouvelle-Aquitaine, soit 3 000 
personnes », explique Jacques 
Guillet, président du Comité 
départemental de randonnée 
pédestre 47. La structure jouit 
donc d’une certaine visibilité 
et « reconnaissance » dans la 
région. Aussi, lorsqu’il propose de 
créer un laboratoire pour prouver 
la corrélation entre randonnée 
et agritourisme, la Fédération 
française de randonnée, le 
Comité régional de randonnée, le 
Département de Lot-et-Garonne, 
la Chambre d’Agriculture 47… 
approuvent l’idée née pendant 
le Covid. « Les périodes de 
confinement et les restrictions 
de déplacements ont favorisé la 
sédentarité. Alors, j’ai réfléchi à 
comment remettre tout le monde 
sur les sentiers », se rappelle 
l’ancien médecin. Ces arguments 
ont convaincu la Préfecture qui 
a autorisé le comité à faire un 
travail de balisage autour des 
fermes pratiquant l’agritourisme. 
Et en juin 2021, le hasard faisant 
bien les choses, la Chambre 
d’agriculture organisait « Le 

Printemps à la ferme ». Le comité 
se trouve donc impliqué et 
propose « La Grande rencontre 
des randonneurs » qui passera 
dans les 80 fermes participantes. 
« Un réel succès ! Tout le 
monde voulait sortir après les 
confinements successifs. Près de 
7 000 personnes ont participé à 
l’opération. Elles ont découvert 
des activités agricoles et 
artisanales et consommé ! Les 
randonnées gourmandes attirent 
toujours. » Selon Jacques Guillet 
cette manifestation a démontré 
« la puissance économique 
des randonneurs. Les acteurs 
du monde rural ont aussi pu 
constater que des chemins 
ruraux bien entretenus bordés 
d’arbres et de haies constituaient 
un vecteur susceptible d’attirer 
une clientèle composée de 
randonneurs ».

Il porte alors son projet de 
laboratoire devant le Comité 
régional de randonnée, 
le Département, la région 
Nouvelle-Aquitaine, l’Agence de 
développement et de réservation 
touristique 47 (ex-Comité 
départemental  de tourisme), 
etc. Il est convaincu que son 
laboratoire répondra « aux 
enjeux de durabilité du tourisme, 
soutiendra et créera des flux 
économiques vers les TPE et PME 
rurales, soutiendra la santé par la 
promotion de l’activité physique 
et valorisera les sentiers inscrits 
au Plan département des 
itinéraires de promenades et de 
randonnées (PDIPR)* ».

Depuis, plusieurs actions ont 
vu le jour comme la création 
de randonnées avec des visites 
de mielleries et de fermes 

apicoles lors de la Semaine du 
miel organisée chaque année 
fin janvier par le Département 
et l'Abeille Gasconne. Le Lot-et-
Garonne a également accueilli 
des événements d’envergure 
nationale : Congrès fondateur 
d’ADN Tourisme (fédération des 
organismes institutionnels du 
tourisme : offices de tourisme et 
relais territoriaux, agences de 
développement et/ou réservation 
touristiques, et comités 
départementaux de tourisme, 
comités régionaux de tourisme) 
en 2021, l’interrégion Grand Sud-
Ouest de la Fédération française 
de randonnées pédestre 
(25 comités, et délégations 
régionales et nationales) en 
2023…
* Compétence du Département. 

Comité de randonnée  
pédestre 47
www.ffrandonnee-lotetgaronne.fr 
07 85 86 19 12 du lundi au 
vendredi de 14 h à 16 h 30

18 19QUE C'EST BEAU ! QUE C'EST BEAU !

Les 250 km de l’Albrésienne ont été inaugurés en 
juin. Trois ans ont été nécessaires aux bénévoles 

de l’association Albret randonnée, à l’Office de 
tourisme, à la Ville de Nérac et à Albret communauté 
pour réaliser 2 circuits de randonnées itinérantes de 
2 à 4 jours et 6 randonnées en Albret de 2 à 4 h. 33 
communes sont ainsi traversées. Objectifs : préserver 
le patrimoine, faire connaître le territoire, ses paysages et ses producteurs 
locaux. Les cartes et plans sont disponibles à l’Office de tourisme de Nérac.

La 8e édition de la Semaine du miel, 
programmée du 25 janvier au 1er février, 

propose cette année encore des randonnées-
visites chez des apiculteurs. Le CDRP47 y 
participe depuis 2021.

La randonnée 
en 47, c’est…
• 40 clubs affiliés au CDRP47
• 3 000 adhérents
• 200 baliseurs
• 170 animateurs certifiés, 

brevetés FFRandonnée 
(délégataire de l’État)

• 444 sentiers de randonnée 
en Lot-et-Garonne 

• 4 869 km

Randonnée et agritourisme

Le pouvoir des randonneurs
La randonnée comme vecteur de valorisation de l’agritourisme, voilà 
l’idée soutenue par le Comité départemental de randonnée pédestre 

(CDRP47). Le Lot-et-Garonne sert de laboratoire pour prouver que 
randonnée, agritourisme et innovation sont intimement liés.  
Objectifs : attirer dans les fermes pour faire (re)découvrir les 

exploitations et les produits, créer et entretenir les sentiers de 
randonnée et enfin promouvoir l’activité physique. Si les résultats sont 

au rendez-vous, les actions mises en place dans notre département 
seront dupliquées dans d’autres territoires de Nouvelle-Aquitaine. 

Avec l’Agence de 
développement et de 

réservation touristique 
47, le CDRP47 assure la 
veille et le balisage des 
sentiers. Il a aussi signé 
trois conventions : avec la 
gendarmerie pour dénoncer 
les dépôts sauvages de 
déchets ; avec les apiculteurs, 
le syndicat Abeille 
Gascogne et le Groupe de 
défense sanitaire apicole 
pour indiquer les nids de 
frelons asiatiques et avec 
le comité cancérologie 47 
pour encadrer les séances de 
« rando santé » (lire page 8). 

Le département compte de nombreux itinéraires de randonnée offrant 
de très belles découvertes patrimoniales. Certains se distinguent à 

l’échelle des unités paysagères et se voient octroyer un label qualitatif 
départemental. En 2023, les itinéraires de « Bruch, points de vue de la 
vallée de la Garonne », « Bajamont, le circuit des fontaines et des lavoirs » 
et « Castelmoron, un port fluvial sur le Lot » ont bénéficié de cette 
reconnaissance. Depuis 2020, 11 itinéraires remarquables ont été labellisés.

Lors de la Semaine de la Bio (du 25 au 30 
novembre), les présidents des 40 clubs sont 

invités à l'Agropole, où se trouve le nouveau siège 
du CDRP47, pour découvrir les entreprises Bio 
du département. À terme, l'objectif est d'élaborer 
de nouveaux concepts associant la randonnée, 
le patrimoine industriel Bio Made in 47 et ses 
produits variés. Une étude nationale menée en 
décembre 2021 par l'Union sport et cycle rapporte 
que 86 % de français jugent que la randonnée 
a un rôle important à jouer dans le domaine 
du tourisme en développant notamment de 
nouveaux concepts de randonnée thématiques. 
C'est bien ce que souhaite faire l'Innov/Lab/
Rando-Agritourisme durable.

Caudecoste, Francescas, Lamontjoie, Lévignac-de-
Guyenne, Miramont-de-Guyenne, Monflanquin, 

Monsempron-Libos, Puymirol, Villeréal… Les Offices de 
tourisme proposent des randonnées en collaboration 
avec les clubs locaux lors de Bastides en fête (du 18 au 
20 octobre). 
Programme complet : www.bastidesenfete.com

La rando peut être pratiquée par tout 
le monde. En effet, plusieurs niveaux 

existent. Difficulté, distance, dénivelé, 
vitesse… ces critères évoluent en fonction des 
capacités des randonneurs. Les animateurs 
des clubs de rando sont formés et proposent 
la marche adaptée aux besoins et attentes de 
chacun. 
• Rando santé destinée aux personnes ayant 

des soucis de santé (maladie, surpoids, 
fragilité…). 

• Rando douce.
• Rando classique.
• Marche nordique pratiquée avec des bâtons.
• BungyPump, marche dynamique avec des 

bâtons équipés d’une pompe à résistance 
réglable. 

• Marche aquatique longue côte : une 
première en Lot-et-Garonne. Elle devrait 
pouvoir être proposée d’ici quelques mois 
sur le lac de Casteljaloux. Le randonneur 
marche dans l’eau en étant immergé 
jusqu’au diaphragme. 
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Le Paname de l’entreprise 
de Bon-Encontre Rotomod 
a décroché 2 médailles 

olympiques sur les épreuves de 
kayak cross : médaille d’argent 
de la Française Angèle Hug et 
médaille d’or de l’Australienne 
Noémie Fox. À ces deux podiums, 
il faut rajouter les 4e places 
de l’Allemande Elena Lilik 
et du Tchèque Lukas Rohan. 
Une belle réussite pour une 1re 
participation puisque ce sport 
faisait son entrée aux JO. Par 
ailleurs, 71 % des athlètes hommes 
et 59 % des athlètes femmes 
pagayaient sur le Paname ! 
Rotomod a aussi été choisie par 
le Comité d’organisation des 
Jeux olympiques (COJO) comme 
entreprise de référence sur place. 
Plusieurs athlètes ont alors pu 
bénéficier de cette assistance 

pour remettre en conformité leurs 
embarcations avant et après les 
épreuves. 

L’agenaise Estelle Causse, 
membre de l’équipe de France 
de taekwondo, a donné de sa 
personne en tant que partenaire 

d'entraînement de deux 
championnes pendant les Jeux 
paralympiques, Djelika Diallo 
et Zakia Khudadadi. Pour leurs 
premiers Jeux, elles ont brillé 
sur les tatamis du Grand Palais, 
décrochant deux médailles 
historiques. Celle de Zakia est 
particulièrement émouvante : 
afghane ayant fui son pays, elle 
a concouru sous la bannière des 
réfugiés et a décroché la première 
médaille en para taekwondo 
de l’histoire de l’équipe des 
réfugiés. Aujourd'hui, elle espère 
obtenir la citoyenneté française 
et participer aux Jeux de Los 
Angeles sous le drapeau tricolore. 
Estelle, par son dévouement et sa 
disponibilité, a particulièrement 
bien préparé et soutenu les 
2 athlètes qui ont atteint  les 
sommets et réalisé leurs rêves 
olympiques. 

Le Marmandais Francis Dandine 
(ancien joueur de Marmande 
et de Meilhan) a quant à lui été 
une des pièces maîtresses de la 
préparation de l’équipe de France 
de basket fauteuil lors des JO 
paralympiques. Il l’accompagne 
depuis 2019 en tant qu’assistant 
performance. « Être aux côtés de 
ces passionnés de sport a été une 
leçon de vie », affirme celui qui ne 
connaissait que le basket valide. 

Côté préparation en amont des 
Jeux, de nombreuses délégations 
avaient choisi la Base au Temple-
sur-Lot labellisée « Centre de pré-
paration aux Jeux ». La structure a 
accueilli pas moins de 10 équipes 
olympiques et 12 paralympiques 
soit plus de 300 athlètes et coachs 
de 8 nationalités (France, Angle-
terre, Allemagne, Belgique, Fin-
lande, Nouvelle Zélande, Canada, 
Algérie) dans des sports tels que 
le basket 3x3, l’aviron, le canoë-
kayak, le judo et le basket fauteuil. 
24 médailles ont été remportées 
par les sportifs passés par la Base : 
7 en or, 4 en argent et 13 en bronze. 

Les installations sportives d’Agen 
(piscine, stade municipal, terrain 
des archés de Boé) ont quant 
à elles accueilli les athlètes 
paralympiques d’Azerbaïdjan et 
d’Ouzbékistan. L’Ouzbékistan a 
décroché 10 médailles d’or, 9 en 
argent et 7 en bronze. L’Azerbaïd-
jan a décroché 4 médailles d’or, 
2 en argent et 5 en bronze. 

Du côté des juges et arbitres, le 
Lot-et-Garonne n’a pas été en 
reste, que ce soit lors des Jeux 
olympiques ou paralympiques. 
Les villeneuvois Nicole et Pierre 
Lassignardie ont officié durant 
un mois au Stade de France lors 
des épreuves d’athlétisme et 

para-athlétisme. Sur la même 
période, à l'Aréna Paris La Défense, 
Jean-Marc Landais, le président 
du comité de natation, était 
missionné aux bords et abords 
du bassin, théâtre des exploits 
de nos nageuses et nageurs. Lors 
des JO, Grégory Mauri, professeur 
des écoles de Villeneuve-sur-Lot, 
arbitrait les sessions de cyclisme 
sur piste au Vélodrome national 
de Saint-Quentin-en-Yvelines. Au 
même moment, Stacy Chomeau, 
la native de Marmande, jugeait la 
gymnastique artistique à l’Arena 
Bercy. En ce même lieu, quelques 
semaines plus tard, Emmanuel 
Brugière, le président du comité 
de basket, et Guillaume Dulhoste, 
co-président du Basket club Mézin 
Moncrabeau, étaient postés à 
la table de marque de plusieurs 
rencontres de basket fauteuil, dont 
celles de l’équipe de France. Enfin, 
en paracyclisme, c’est Catherine 
Gastou qui œuvrait en tant que 
commissaire arbitre, au vélodrome 
national et lors des épreuves sur 
route. Une des rares femmes à 
ce poste ! Elle participait à ses 5es 
Olympiades.
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Le Département a décidé 
de mettre en valeur la 
création contemporaine 

et de le rendre accessible 
au grand public en créant 
le Fonds départemental 
d’art contemporain (FDAC). 
L’essence même de ce fonds 
est de soutenir les artistes 
lot-et-garonnais (d’origine 
ou d’adoption). Les œuvres 
sélectionnées sont exposées 
sur les sites départementaux, 
à commencer par l’Hôtel 
du Département et les 
collèges. Objectifs : initier 
et sensibiliser jeunes et 
moins jeunes à l’art. L’idée 
est de permettre au public 
n’ayant pas l’habitude de 
fréquenter des lieux dédiés à 
l’art ou de se rendre dans des 
expositions d’être en contact 
avec des sculptures, des 
tableaux, des photographies… 
Quelle que soit la forme 

que prend l’œuvre exposée, 
elle attire les regards, attise 
la curiosité et alimente 
le débat et la réflexion. 
L’art contemporain n’est 
pas seulement esthétique, 
il incite / invite aussi le 
spectateur à se poser des 
questions sur les techniques 
artistiques, sur l’artiste ou sur 
le sujet traité. 

C’est le cas du premier 
ensemble d’œuvres du 
FDAC47 inauguré le 21 
septembre à l’Hôtel du 
Département lors des 
Journées européennes du 
patrimoine. Il s’agit d’une 
trentaine de photographies 
réalisées par Michael Garrett, 
vidéaste et photographe 
franco-britannique domicilié 
à Monbalen. Son exposition 
« Ukraine : un renouveau » y 
restera durant une année. 

L’artiste s’est aussi engagé 
à mener plusieurs actions 
auprès d’un large public. 
L’objectif est de lui permettre 
de mettre en avant son travail, 
le sujet choisi, les techniques 
utilisées, ici le portrait. 
« Les portraits capturent 
un moment qui parle de 
l'histoire, de la culture, de 
l'humeur, des pensées et des 
émotions d'une personne. 
C'est ce que je cherche dans 
ma photographie, et la façon 
dont je l'aborde est toujours 
avec légèreté et plaisir. » 
Son programme sera large, 
allant de la conférence sur 
les vêtements traditionnels 
ukrainiens à un événement 
autour de la culture 
ukrainienne (musique, chant, 
danse…) en passant par un 
atelier de pratique pour les 
jeunes.
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Fonds départemental d’art contemporain

L'art s'expose
Soutenir la création artistique 

contemporaine du territoire, exposer 
des œuvres et sensibiliser les différents 

publics à l’art, voilà l’ambition du Conseil 
départemental. Aussi a-t-il créé en début 

d’année le Fonds départemental d’art 
contemporain (FDAC). 

Aux Jeux olympiques et paralympiques de 
Paris, tous les yeux étaient rivés sur nos 
3 sportifs (lire ci-contre), mais le Lot-et-

Garonne a aussi brillé loin des caméras. Ses 
centres de préparation labellisés ont permis 

à des athlètes (délégations françaises et 
étrangères valides et para) de performer et 

de récolter des médailles. Ses assistants 
et partenaires d’entraînement ont préparé 

physiquement et mentalement les sportifs. 
Et ses bateaux ont prouvé qu’ils étaient  

les plus rapides !

P R É S E N TAT I O N

T O U R  D ’ H O R I Z O N

Paris 2024

Le Lot-et-Garonne a brillé 
aux Jeux Bravo à nos 

champions 
Avec le numéro 47 cousu sur 
leurs maillots, Jefferson-
Lee Joseph et Romane 
Bernies (lire page 5) ont 
décroché respectivement 
la médaille d’or en rugby 
à 7 et la médaille d’argent 
en basket féminin. Quant à 
Gabriel Tual, il a imposé un 
rythme impressionnant au 
800 m. Jamais le sport lot-et-
garonnais n’avait autant brillé 
et tutoyé les étoiles que lors 
de ces Jeux olympiques de 
Paris. Tout le territoire a vibré, 
retenu son souffle, explosé de 
joie, encouragé et poussé ses 
champions. C’était beau. Merci 
et bravo à eux ! 

Trois mois en Ukraine En 2022, Michael Garrett assiste aux concerts 
« Chanter pour rester vivant » d’un ensemble de polyphonie ukrainienne qu’il rencontre ensuite. 
Le groupe est alors en résidence à Monbalen sur invitation de l’association culturelle La Maison 
forte avec qui travaille le vidéaste-photographe. Il décide de partir 3 mois en Ukraine, fin 2023. Il 
reviendra avec de nombreux portraits d’Ukrainiens passionnés par leur identité culturelle menacée 
par la guerre et avides de liberté d’expression. Cette collection sera réalisée en partenariat avec le 
Musée national de culture populaire Ivan Honchar (Kiev).Jacques Bilirit  

Vice-président en charge  
de la Culture

 Le Fonds 
départemental d’art 

contemporain de 
Lot-et-Garonne est né de 
la politique volontariste 
de soutien aux arts et 
aux artistes menée par le 
Conseil départemental. Il a 
pour vocation de présenter 
les œuvres au plus grand 
nombre, de les faire circuler 
et de sensibiliser à l’art sur 
tout le territoire. »
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Le FDAC47 
De nombreux Fonds d’art 
contemporain existent 
en France. Ils sont portés 
par des Régions et des 
communes. Les Fonds 
départementaux sont plus 
rares : 6 au total. Celui de 
Lot-et-Garonne diffère des 
autres par son mode de 
fonctionnement. En effet, 
le Département a opté pour 
un système de location des 
œuvres pour une durée de 
trois ans et non d’achat. 
Les artistes sont 
sélectionnés à la suite 
d’appels à candidature (les 
premiers ont eu lieu en 
juillet dernier). Michael 
Garret a ainsi été retenu 
pour exposer dans les 
lieux départementaux.

Les autres 
collections 
Le Département 
est propriétaire 
de nombreuses 
œuvres artistiques 
et archéologiques, 
conservées et mises en 
valeur dans les musées 
locaux (musée des Beaux-
Arts d’Agen, château-
musée Henri IV de Nérac, 
SauveTerre musée de 
Préhistoire à Sauveterre-
la-Lémance).

La Française Angèle Hug, vice-championne olympique de Kayak cross, 
avec le Paname de Rotomod.

Estelle Causse partenaire d'entraînement de 
Djelika Diallo (à gauche), 1re médaillée française 
de l’histoire en para taekwondo.

Guillaume Dulhoste et Emmanuel Brugière 
étaient postés à la table de marque de 
plusieurs rencontres de basket fauteuil.

Catherine Gastou, commissaire arbitre en 
paracyclisme.

Les équipes de France para judo, para aviron et para canoë se sont 
entrainées à La Base du Temple-sur-Lot. 

Michael Garrett 
et son chien

Yulia

Vasyl & Mykola Camilla & Sophiya
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Éra ongan del 11 al 17 d’agost la 50a 
edicion de l’Escòla Occitana d’Estiu al 
licèu L’Ostal à Vilanuèva d’Òut.

Los fondadors istorics de l’escòla 
foguèron Marcèu Esquieu, Crestian Rapin 
e Joan Rigosta, lo sol encara en vida. 
Dempuèi mièg sègle de milierats de 
gents son passats per l’EOE per ensenhar 
o seguir de corses d’occitan, animar de 
talhièrs o far de conferéncias o de teatre o 
cantar e far de musica. 

D’afogats de tot atge venguts de 
l’Occitània granda, de França e de 
l’estrangièr per un banh linguïstic. Ièr, 
d’escrivans occitans de tria coma Iva 
Roqueta, Robèrt Lafont, Bernard Manciet 
e Joan Bodon participèron a l’Escòla 
tanplan coma d’occitans de la Chambra 

d’Oc de las Valadas occitanas d’Itàlia. 
L’EOE jòga uèi un ròtle caporal a un 
moment que la lenga s’ausís pas mai per 
carrièras, perque los estagiaris parlan 
totes en occitan tota la jornada : dins 
los talhièrs, las salas de cors, la sala de 
manjar e a l’estanquet. 

Es lo sol endrech ont la comunicacion se 
fa del tot en occitan d’un biais normal e 
ont òm sosca a l’avenir de la lenga que 
depend fòrça del benevòlat dels militants 
mas pas sonca. Cal qu’en Occitània 
l’Educacion nacionala propause l’occitan 
a totes los nivèls d’ensenhament e que 
de politicas lingüisticas ausardas sián 
mesas en òbra coma se fa cò dels vesins. 
L’EOE es atractiva : 190 escolans aqueste 
estiu mas sufirà pas a salvar la lenga. 
Justament, eles an d’idèas per o far.

Cette année, du 11 au 17 août, c’était la 50e 
édition de l'École Occitane d'Été au lycée 
Loustal à Villeneuve-sur-Lot.

Les fondateurs historiques de l'école ont 
été Marceau Esquieu, Christian Rapin et 
Jean Rigouste, le seul encore en vie. Depuis 
un demi siècle de milliers de gens sont 
passés par l'EOE pour enseigner ou suivre 
de cours d'occitan, animer des ateliers 
ou faire des conférences ou du théâtre ou 
chanter et faire de la musique. 

Des passionnés de tout âge venus de 
la grande Occitanie, de la France et de 
l'étranger pour un bain linguistique. Hier, 
des écrivains occitans remarquables 
comme Yves Rouquette, Robert Lafont, 
Bernard Manciet et Jean Boudou ont 
participé à l'École tout comme des 
Occitans de la Chambra d'Oc des Vallées 

occitanes d’Italie. L'EOE joue aujourd'hui 
un rôle essentiel à un moment où la langue 
ne s'entend plus dans la rue, parce que les 
stagiaires parlent tous en occitan toute 
la journée : dans les ateliers, les salles de 
cours, la salle à manger et à la buvette. 

C'est le seul endroit où la communication 
se fait entièrement en occitan d'une façon 
normale et où on réfléchit à l'avenir de 
la langue qui dépend pour beaucoup du 
bénévolat des militants mais pas que. Il 
faut qu'en Occitanie l'Éducation nationale 
propose l'occitan à tous les niveaux 
d'enseignement et que des politiques 
linguistiques audacieuses soient mises 
en œuvre comme cela se fait chez les 
voisins. L'EOE est attractive : 190 élèves 
cet été mais elle ne suffira pas à sauver la 
langue. Justement, ils ont des idées pour 
le faire.

ÇA BOUGE  

Bouillon de cultureOccitanTRIBUNES

L’EOE fa 50 ans

L'EOE a 50 ans

Jean-Pierre Hilaire
06 76 47 32 12
Jean-pierre.hilaire@wanadoo.fr

ÇA BOUGE

 Du 18 au 20 octobre 

LOT-ET-GARONNE 
BASTIDES 
EN FÊTE
Trois jours pour 
fêter le patrimoine 
médiéval de Lot-
et-Garonne. Visites 
guidées, spectacle 
de rue, expositions, 
randonnées… Il y 
en aura pour tous 
les goûts, pour les 
grands et les petits. 
www.bastidesenfete.
com

 16 novembre 

NÉRAC
GRAND GAMIN
La chanson pop 
de Grand Gamin 
s’invite à l’Espace 
d’Albret (20 h 30). 
Cette bande de cinq 
garçons crient leurs 
sentiments face 
aux tempêtes. Des 
mélodies entêtantes, 
des textes poétiques 
débordant d’images 
et de paysages et 
puis la volonté d’en 
découdre avec les 
schémas imposés 
par la société.

 13 décembre 

TONNEINS
THÉÂTRE ET 
MASQUES
Sans prononcer un 
mot, les artistes de 
la Cie Marie de Jongh 
parlent d’amour et 
du temps qui passe, 
de la limite entre 
la passion et l’indiffé-
rence. Une plongée 
poétique dans un 
théâtre de gestes 
et d’émotions (La 
Manoque, 19 h 30). 

 Jusqu’au 17 novembre  

VILLENEUVE- 
SUR-LOT
TAPISSERIES, 
REGARDS 
COMPLICES

Le 
musée 
de Gajac 
pré-
sente sa 
nouvelle 
exposi-

tion temporaire, met-
tant en regard des 
tapisseries modernes 
et contemporaines, 
et des œuvres issues 
des collections du 
musée. Des affinités 
surprenantes et 
complices entre 
peintures, sculptures 
et tapisseries.

 21 décembre 

AGEN
REGGAE

The Reggers vous 
propose un concert 
de reggae qui vous 
transportera à la 
Jamaïque, le temps 
d’une soirée à 
l’Espace Tannerie, 
dès 20 h 30.

 Du 25 au 30 novembre

LOT-ET-GARONNE
SEMAINE DE 
LA BIO
Il s’agit de la 3e 
édition qui met en 
avant la filière dédiée 
à l’agriculture Biolo-
gique. La manifesta-
tion se termine le 30, 
à l’Hôtel du Départe-
ment avec un grand 
marché Bio. 
 

 30 novembre 

MARMANDE
LES ABEILLES 

Dans le cadre de 
l’exposition sur les 
abeilles, venez à 
la rencontre d’un 
apiculteur à la 
médiathèque Albert-
Camus de 9 à 12 h. 

 7 et 8 décembre 

PRAYSSAS
RÉCITAL 
DE PIANO
Le pianiste Pierre-
Laurent Boucharlat 
est en concert à 
l’auditorium. Il 
interprète sonates 
pour piano de L.V. 
Beethoven : sonates 
n° 28 et 29 le 7 
décembre et n° 30, 31 
et 32 le 8 décembre. 
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Groupe de la Majorité départementale
À l’issue des élections européennes qui ont été catastrophiques pour son camp, 
le Président de la République a décidé, dans la précipitation, de dissoudre 
l’Assemblée nationale, avec les conséquences que chacun connaît, et l’instabilité 
politique et institutionnelle qui en résulte. 
Il faut ajouter à cela un dérapage colossal des comptes publics de l'État, puisque 
la dette de notre pays a dépassé les 3000 milliards d’euros  ! Le gouvernement 
démissionnaire, plutôt que d’assumer sa gestion, a tenté d’en faire porter la 
responsabilité aux collectivités territoriales. Il a semble-t-il oublié qu’à l’inverse de 
l'État, nous votons des budgets à l’équilibre : face à chaque euro de dépense, nous 
avons l’obligation d’inscrire un euro de recette. Pire, entre les mesures imposées 
et les non-compensations des dépenses au titre des solidarités nationales, ce 
gouvernement démissionnaire doit aux Lot-et-Garonnais 365 millions d’euros 
depuis 2017. C’est l’équivalent de 120 années d’aides à l’investissement pour les 
communes !
Cette attaque contre les collectivités locales ne doit pas masquer la réalité 
des faits  : l’instabilité politique que nous connaissons retarde les discussions 
budgétaires pour notre pays. Or, le gouvernement doit présenter au Parlement son 
projet de budget, qui doit être définitivement adopté avant la fin de l’année pour 
permettre à l'État et aux administrations de fonctionner à partir du 1er janvier.
C’est dans ce contexte que nous déployons les politiques pour lesquelles les Lot-
et-Garonnais ont voté en 2021. 
Après un été qui aura été tant culturel que sportif en Lot-et-Garonne, notamment 
par le rayonnement des jeux olympiques et paralympiques et le passage du tour 
de France, cette rentrée est également propice à un état des lieux du plan collège : 
58 millions d’euros ont été engagés soit près de 70 % du budget total, permettant 
aux 12 300 collégiens du Lot-et-Garonne d’étudier dans les meilleures conditions 
possibles. 
Dans cette crise institutionnelle et politique que traverse notre pays, la Majorité 
départementale reste pleinement mobilisée pour assurer ses missions au plus 
près des Lot-et-Garonnais.    

Majorité départementale - Hôtel du Département, 47922 Agen cedex 9 
05 53 69 42 72 - majorite.departementale@lotetgaronne.fr

Groupe 100 % Lot-et-Garonne
Cet été, la décision de dissoudre l’Assemblée Nationale initiée par notre Président a 
entraîné tout le pays dans un état d’incertitude majeur et a également interrogé nos 
voisins européens sur la continuité exécutive de notre pays.
L’image unitaire de la France représentée lors des Jeux Olympiques et notamment lors 
de la cérémonie d’ouverture a permis de redorer le blason français à l’international.
Au cours des Jeux Olympiques et Paralympiques  : unité, loyauté, bienveillance, 
respect des adversaires et des consignes, ont su être mis à l’honneur par l’ensemble 
des athlètes, bénévoles et supporters. 
Certains élus présents dans l’hémicycle national feraient mieux de composer de 
cette manière avec l’ensemble de la classe politique.
Les dernières élections législatives n’ont pas permis de dégager une majorité claire 
au sein de l’hémicycle et celui-ci reste divisé en trois blocs. 
Collectivement, nous devons prendre nos responsabilités et outrepasser les 
désaccords passés pour assurer un programme unique, réaliste, adapté et sécurisant 
pour l’ensemble des citoyens français et pour l’avenir de la France. 
Pierre Chollet, président du groupe 100 % Lot-et-Garonne : 05 53 98 52 00 
secgenopp.cg47@gmail.com

Groupe La Dynamique Citoyenne
2025, un nouveau Conseil Consultatif Citoyen permettra de faire entendre la 
voix des habitants du Lot-et-Garonne. Véritable lieu de liberté d'expression, de 
réflexion collective et de propositions concrètes, ce conseil est ouvert aux citoyens 
engagés. Lot-et-Garonnais, vous êtes les experts de votre quotidien et témoins de 
ce qui fonctionne. Si vous souhaitez participer aux décisions, porter vos idées et 
solutions, c'est le moment de candidater. La Dynamique Citoyenne sera votre relais 
auprès du Département.   
Clarisse Maillard et Christian Delbrel / 06 45 74 46 14 
ladynamiquecitoyenne47@gmail.com

Groupe Les 47
La rentrée a bien commencé, le Gouvernement se met doucement en place, le budget 
va être travaillé avec prudence et sérieux
Les Agriculteurs continuent leur travail mais restent vigilant sur les décisions à 
venir, tout comme les entreprises (tout secteur confondu) qui font leur maximum 
pour rester debout.
Le pouvoir d’achat est un sujet toujours délicat ; Ne lâchons rien, restons soudé mais 
surtout continuons de nous battre pour toutes et tous
Vanessa Dallies et Gilbert Dufourg le groupe « LES 47 » 
groupeles47@gmail.com

Les tribunes sont publiées, en l’état, sous la responsabilité de leurs auteurs. Conformément à la 
réglementation, la Rédaction du journal n’est pas habilitée à apporter quelconque correction ou 
modification aux textes transmis par les groupes. 

Le coin des bouquins
100 villages du Sud-Ouest
Édition Sud-Ouest. Collection : Beaux livres. 144 pages. 20 €. 
Places bordées d’arcades ou de platanes, ruelles, terrasses, 
quais, promontoires : les villages de notre Sud-Ouest, qu’ils 
soient de pierre ou de briques, ont un riche passé à dévoiler et 
beaucoup de charme à offrir. Mais il ne s’agit pas seulement 

de vieilles pierres : il est aussi 
question, dans cet ouvrage 
merveilleusement illustré par 
les photos de Philippe Roy, de 
la manière dont les villages 
affrontent la modernité : il en 
faut des initiatives pour que ces 
villages vivent ! Qu’il s’agisse de 
l’église monolithe d’Aubeterre-
sur-Dronne, des gorges 
vertigineuses de Saint-Cirq-
Lapopie, de la halle circulaire 
d’Auvillar ou du marché de 
Villeréal, ils nous invitent à la 
découverte. 

Bastides de Lot-et-Garonne
Le Guide. Pierre Simon. Édition Sud-Ouest. Préface de 
François Dailledouze. Collection : Guide patrimoine. 96 pages. 
12,90 €
Créées au Moyen Âge, les bastides ont laissé une trace très 
marquée dans l’organisation du territoire du Sud-Ouest, 
notamment en Lot-et-Garonne. Ces bourgs ou petites villes, 
restés à taille humaine, conservent de vieilles maisons 
pittoresques, une place centrale pour le marché et la maison 
commune, des rues qui se croisent à angle droit, des maisons 
construites pour l’essentiel 
sur des parcelles égales. Cet 
urbanisme traduit le début 
d’une société plus égalitaire 
et plus démocratique. Les 
bastides sont l’âme du Sud-
Ouest et du Lot-et-Garonne en 
particulier.
Pierre Simon est l’un des 
historiens spécialistes des 
bastides. Il a écrit plusieurs 
ouvrages sur la société 
médiévale. Il a à cœur 
de transmettre, dans cet 
ouvrage largement illustré de 
documents et photographies, 
les dernières recherches 
historiques sur le sujet.

Musique
J’apprends à vivre
CD. Christian Hilo. 10 titres. 11,99 € 
Originaire de Saint-
Romain-le-Noble, 
l’auteur-compositeur-
interprète Christian Hilo 
a sorti, en indépendant, 
un nouvel album intitulé 
« J'apprends à vivre ». Au 
sommaire : 10 titres dont 
trois déjà sortis en single. 
La plupart du temps,  
il est avec sa guitare sèche, mais aussi au 
piano. À découvrir : de belles mélodies sur 
youtube, Facebook et 
instagram. 
Disponible sur la 
plateforme myshopify

Découvrir le titre  
J’apprends à vivre     

 Du 22 au 25  
 et du 29 au 31 octobre 

SAINTE-LIVRADE-
SUR-LOT

VOYAGE VERS 
L’INCONNU 
Atelier créatif 
« Houston, on a un 
problème ! » proposé 
par la Micro-folie 
(musée numérique). 
Le jeune (à partir 
de 6 ans) deviendra 
un Astromécano 
pour imaginer son 
vaisseau spatial, 
avant de partir 
explorer des planètes 
ou rencontrer 
des civilisations 
intergalactiques.

 2 novembre 

LAPARADE
THÉÂTRE 
MUSICAL

Le club théâtre de 
Laparade et le Coups 
d’R Café reçoivent 
Catherine Delourtet 
et Jean-Paul Delvor, 
le couple explosif 
de Folles Noces, 
dans leur nouveau 
spectacle théâtral 
et musical : Ce soir 
c’est show (salle 
Galliné, 20 h). 

 Du 8 au 11 novembre 

AGEN
RENCONTRES 
MICHEL-
SERRES 
Cette édition a pour 
thème la paix : 
« Maintenant, on 
fait la paix ? Dans la 
vie intime, dans la 
cité, sur la Terre ». 
En invités : Flavie 
Flament (journaliste 
et écrivaine), 
Claude Onesta 
(ex-entraineur de 
l’équipe de France 
de handball), Fabrice 
Midal (philosophe)…
Rencontresmichel 
serresagen.com

 

9 novembre 

FUMEL
THE BELLRAYS
Quand émotion et 
énergie, expérience 
et talent brut, esprit 
et intellect, se 
rencontrent, c’est 
là que des choses 
passionnantes se 
produisent avec  
The BellRays (USA). 
Au programme aussi 
du Pavillon 108 : le 
groupe bordelais The 
wylde tryfles.

LE CONSEIL DÉPARTEMENTAL & INTERBIO NOUVELLE-AQUITAINE PRÉSENTENT LA

LA SEMAINE 
DE LA BIO
EN LOT&GARONNE 
DU 25 > 30 NOV. 2024
Programme à consulter sur notre site internet 
lotetgaronne.fr

Animations & dégustations 
en magasins, projection & débat, 
marché bio... 

HÔTEL DU DÉPARTEMENT

AGEN

Octobre Rose fête ses 30 ans cette 
année. Cette campagne annuelle de 
sensibilisation au cancer du sein a 
été instaurée en 1985 aux États-Unis. 
Elle a fait sa première apparition en 

France en 1994, sous l'impulsion du magazine Marie Claire et du groupe Estée 
Lauder. Tous les ans, de nombreuses manifestations sont organisées. En voici 
quelques-unes. 

19 octobre de 10 à 18 h aux écuries de Saint-Damien à La Sauvetat-de-Savères : 
« Le cheval en rose ». Au programme : atelier découverte de médiation équine 
et conférence sur le cheval Médiateur « comment le cheval peut-il être un 
thérapeute, un partenaire de développement personnel et de bien être ? » 
(participation libre au profit d'Action cancer 47).
Inscription : 06 83 34 17 03 (Sandrine Viannay – lire page 8)

2 novembre à 20 h 30 à l’espace d’Albret à Nérac : spectacle Rosemania dans 
la ville marraine des festivités Octobre rose organisées par Action cancer 47. 
Au programme : chansons d'hier et d'aujourd'hui, chanteur de « la boîte aux 
chansons » du Passage d'Agen et de nombreuses surprises… Tout au long du 
mois d’octobre l’association organise une cinquantaine de manifestations sur 
l’ensemble du territoire. 

10 € et gratuit pour les - de 12 ans
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Le Conseil départemental offre des produits locaux au gagnant.  
Pour jouer, c’est simple. Il suffit d’envoyer par courrier ou par mail la solution des mots 
cachés en précisant obligatoirement vos coordonnées (adresse, mail et téléphone) avant le 
17 novembre minuit (cachet de la poste faisant foi) à l’adresse ci-dessous. Un tirage au sort 
désignera le gagnant parmi les bonnes réponses. Il sera averti par courrier ou téléphone. Le 
jeu est ouvert aux seules personnes résidant en Lot-et-Garonne à l’exception des agents du 
Conseil départemental. La participation est limitée à un bulletin par foyer (même nom, même 
adresse, même mail).
Hôtel du Département, « Mots cachés », Direction de la communication, 47922 Agen Cedex 9 ou 
47magazine@lotetgaronne.fr

Mots cachés…
À VOUS DE JOUER 

Trouvez les mots listés et soulignez-les dans la grille.  
Il restera des lettres éparpillées non utilisées. Avec certaines  
de ces lettres, reconstituez un mot composé. Indice : les enfants 
mangeant dans les restaurants scolaires des collèges publics 
bénéficient d’un repas équilibré à 2 € maximum.  

A C H A T H D I C E N P

E M P L Z A C D O C C I

A E R O F A B E L A S Q

M N O C A S I P L N D F

A U D A M S O A E T E R

I P U L I I L R G I U A

N O I S L E O T E N X I

T U T A L T G E S E E S

I V S I E T I M I S U E

E O M S S E Q E S B R T

N I R O T R U N O O O P

T R A N N L E T N N S F

DÉPARTEMENT
MAINTIENT
DEUX EUROS
MENU
CANTINES
COLLÈGES

FAMILLES
POUVOIR 
ACHAT
ASSIETTE
PRODUITS
BIOLOGIQUE

FRAIS
SAISON
BON
LOCAL

« Les informations recueillies à partir de ce jeu font l’objet d’un traitement informatique auquel vous consentez 
et sont uniquement destinées au service communication du Département de Lot-et-Garonne afin de gérer votre 
participation au jeu concours « Mots cachés ». Ces données ne sont en aucun cas cédées à des tiers à des fins 
commerciales et ne font pas l’objet d’un traitement automatisé. Leur durée de conservation est de 6 mois avant 
anonymisation ou destruction.
Conformément au cadre juridique sur la protection des données personnelles en vigueur (RGPD et Loi 
informatique et liberté modifiée), vous bénéficiez d’un droit d’accès, de rectification, de limitation ou d’effacement 
des informations qui vous concernent ou vous opposer au traitement des données, que vous pouvez exercer, en 
justifiant de votre identité à l’adresse suivante  : contact-dpd@lotetgaronne.fr ou par courrier au Département 
de Lot-et-Garonne, à l’attention du Délégué à la Protection des Données, 1633 av du Général Leclerc 47922 Agen 
Cedex 9. »

_ _ _ _ - _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ 

en 3 jours pour fêter le patrimoine médiéval

18,19 & 20 oct.  
2024

•

bastidesenfete.com

au cœur            du Sud-Ouest !


